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NR Révision de la Constitu-
tion, pouvoir judiciaire,
projet de la loi de Finances
complémentaire, Hirak et
rapports des ONG en ma-
tière de respect des droits
de l’Homme en Algérie,
sont, entre autres sujets

sur lesquelles l’ex-magis-
trat Chabaine Zerouk, éga-
lement ex-cadre supérieur
au secteur de la justice,
s’est exprimé dans cet en-
tretien accordé à La Nou-
velle République.
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Le ministre de la Justice, Garde des Sceaux, Belka-
cem Zeghmati, a affirmé, hier mardi à Alger que son
département prépare la mise en place d’un parquet
électronique au niveau des tribunaux et Cours de
justice pour permettre au citoyen de déposer une

plainte par voie électronique devant le représentant
du ministère public ou le parquet général. «Ces der-
niers (représentant du ministère public et parquet

général, ndlr) seront tenus de répondre à ces
plaintes par voie électronique.            

Lire en page 3

L’A lgér i e ,  co mme une  g rande par t ie  des pays  du  mo nde, a  a l l égé l es  mesures
de co n f ineme nt  a f in  de re dre sser  s on  éco no mie .  S e lon  le  p r és ident  du  Ce rc l e
du  comme rce  et  de  l ' i ndustr ie  a l géro- es pagnol ,  D jama l -Edd ine  Bouabda l lah ,
po ur  re lancer  l ’ éco nomie  nat iona l e  f rag i l i sé e par  l a  pandém ie du  Covi d -19 ,
« i l  va  fa l lo i r  t rava i l le r  dur  po ur  re monte r  l a  pe nt e» .  L i re  e n  page  2

Relance économique post-Covid-19

«Il va falloir travailler dur 
pour remonter la pente»

«Il appartient au peuple algérien de se mobiliser autour
du Président pour l’avènement de l’Algérie nouvelle»

L'ex-magistrat Chabaine Zerouk à La Nouvelle République :

Belkacem Zeghmati, ministre de la Justice

«Faire appel aux nouvelles
technologies pour mettre

fin aux pratiques 
bureaucratiques»
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Le min istère de l ’Educat ion nati ona le a  an-
noncé,  h ier,  l a repr ise ,  le  23 ju in  2020,  de

l ’opérat ion de correction des  examens  profes-
s ion nels pour  l ’accès  aux  grades d ’enseignant

pr inc ipa l  et enseignent  formateur  pour les
tro is  pal i ers  de l ’éducat ion ,  a  indiqué un com-

muniqué du min istère .     
Lire en page 3

Education nationale

La correction des 
examens professionnels

de promotion sera  
reprise le 23 juin

5.400
travailleurs
reprennent 
leurs postes

Lire en page 2

L ’amb i ance  éta i t  d es  g rand s
jour s  ce  d ern ie r  d i manch e  et
j us q u ’au  le nd ema i n  l und i  a u

compl exe  s id éru rg i q ue  E l
H ad ja r.  Ma lg ré  l es  r i s que s  de
conta mina t i on  au  co ronav i ru s

C ov i d -19  e t  le s  app e l s  à  l a
v ig i l ance  d e  l a  d i r ec t i on  g é-

n éra l e  d u  g rou pe  S id er.   

«Le Haut Commandement de l'ANP a
ordonné l'ouverture d'une enquête»

Le MDN dément l’implication de ses éléments dans les incidents de Tin Zaouatine

«Des coups de feu inconnus ont
été ouverts depuis Ikhraben en di-
rect ion des  pos it ions de nos
Garde-frontières, ayant touché un
individu parmi la foule», a indiqué
le ministère de la Défense natio-
nale (MDN) dans un communiqué
expliquant ce qu’il s’est passé dans
la commune de Tin Zaouatine, qui
a assisté, avant-hier, lundi 15 juin,
à des explosions de colères de ses
habitants, sortis manifester contre
la  marg ina l isa tion et  surtout
contre le manque aigu d’eau  après
l’installation d’une barrière en fil
barbelé leur bloquant l’accès à un
oued considéré comme leur prin-
cipale source  d’approvisionne-
ment en eau. Le MDN dément ca-
tégoriquement l’implication de ses
éléments dans l ’éclatement des
violences et le décès du manifes-
tant.

Lire en page 3

Sider El Hadjar



Ils avaient également rendez-vous
avec le remise en marche des ins-
tallations. Ce qui n’a pas empêché
les gestes d’amitié et de camarade-
rie des uns et des autres. Ils  sont sy-
nonymes de retrouvailles des 5400
cadres et agents à leur poste res-
pectif de travail après pratiquement
trois long mois d’absence, de doute
et d’arrêt de toutes les installations.
De mise en congé obligatoire du
même nombre de travailleurs et
mise à l’arrêt des installations de
production du fer et de l’acier. Il y a
de quoi quand on sait que toutes les
unités de gestion administrative,
technique et de production du com-
plexe ont été mises à l’arrêt pour
cause de pandémie du coronavirus
« Covid-19 ». Particulièrement, celles
prévues pour produire en 2020 plus
de 1,1 million de tonnes. Il s’agit d’un
niveau jamais atteint malgré les nom-
breuses opérations de réhabilita-
tion qui ont permis d’atteindre seu-
lement 700.000 tonnes d’acier en
2018. Qualifié de fleuron de l'indus-
trie sidérurgique algérienne jusqu’à
incessamment,  le complexe sidé-
rurgique El Hadjar est également
créateur de plusieurs centaines de
postes de travail pour atteindre un
effectif global de 5400 travailleurs
en 2020. Jouissant de tous les
moyens pour une très bonne inté-
gration aux réseaux maritime, fer-
roviaire et routier les travailleurs
ont repris leur poste de travail lundi
matin. Leur reprise intervient
quelques heures après celle de leurs
camarades de la première vacation
des postés en trois huit. Une note de
service émise la veille a permis à
chacun d’entre eux d’être informé de
la reprise de poste. Selon le PDG du
groupe Sider Lakhdar Aouchiche
toutes les dispositions y compris
celles sanitaires et sécuritaires ont
été prises pour un retour à la nor-
male des activités de production du
fer et de l’acier. Préalablement, la
direction générale du complexe avait
élaboré un canevas de travail à
même de permettre la mise en pro-
duction, commercialisation et ex-
portation  homogène de la dizaine
d’installations de production. Dans
le lot, il y a celle de Produit Matière
Aggloméré (PMA) que des délin-

quants ont mis à l’arrêt durant une
quinzaine de jours en procédant au
sabotage et au vol de quelques 3000
mètres de gros câble électrique. Ce
câble  gros porteur alimente la prin-
cipale installation Produit Matière
Aggloméré (PMA) sans lequel il ne

peut y avoir une quelconque pro-
duction de fer et de l’acier. Pour
aussi assurer une bonne utilisation
de ses aires de stockage ou l’écou-
lement de sa production issue des
coulées de fer d’un des deux hauts
fourneaux (le 2ème étant à l’arrêt de-

puis des années), des Aciéries à oxy-
gène, aciérie électrique et la gestion
pertinente des coulées de fer, des
Aciéries à oxygène et de l’aciérie
électrique. Depuis dimanche matin,
donc, les effectifs postés et admi-
nistratifs ont repris leur poste de
travail avec un sourire qui en dit
long sur leur volonté d’être au ren-
dez-vous de la production record
du fer et de l’acier, « pour rattraper
la période d’arrêt due à la  pandémie
Covid-19 », diront plusieurs agents.
Ce que démontre la discipline qui les
a caractérisés sur les lieux de sta-
tionnement des bus appelés à les
transporter jusqu’ au complexe si-
dérurgique El Hadjar. Il faut rappeler
que cette reprise figurait à l’ordre du
jour de la réunion du dernier conseil
d’administration tenu récemment
après les changements intervenus
parmi les cadres dirigeants. Il va
sans dire que cette reprise a été pré-
cédée de l’ensemble des mesures sa-
nitaires nécessaires à même de pré-
venir toute propagation du Covid-19
et possibilité de contamination des
effectifs à quelque poste de travail
que ce soit. En application des dis-
positions relatives à la deuxième
phase de la levée progressive du
confinement et la reprise des acti-
vités économiques et de services, les
femmes enceintes et celles en charge
des enfants en bas âge ne sont pas
concernées par cette reprise. 
Des sources proches de la direction
générale du groupe Sider ont 
précisé : « … qu’en plus de la désin-
fection des 50 autobus assurant le
transport des travailleurs desser-
vant les lignes El Hadjar Annaba,
Guelma et El Tarf, une équipe mé-
dicale de l’entreprise est mobilisée.
Elle assurera un suivi médical régu-
lier de tous les travailleurs ayant re-
pris leurs activités, conformément
au règlement interne du complexe
Sider». La même source a précisé
que dans l'attente de l'exploitation
du haut fourneau n° 2 qui repré-

sente le premier maillon de la chaîne
de production de fer et d'acier du
complexe, les travaux de produc-
tion ont repris dans les ateliers des
unités de laminage à froid, des
tuyaux sans soudure et les autres
ateliers de production disposant
d'un stock suffisant de métaux fer-
reux semi-finis. Hier, soit 24 heures
après la reprise de travail sur toutes
les installations, la satisfaction était
largement visible. Le strict respect
des conditions sanitaires est tou-
jours de mise. Y compris en termes
de disponibilité des moyens de
désinfection individuelle et collective
du port de la bavette et de la dis-
tanciation. 
Ces moyens sont affichés à titre de
précautions sanitaires même pour si-
gnifier des gestes d’amitié entre col-
lègues d’un même service ou d’unité
de production. Ils sont instinctifs y
compris dans les bus. 

A. Djabali

Voir sur Internet
www.lnr-dz.com

actuel Chiffre du jour
Ouargla : plus de 1.500 opérateurs dans le secteur des 
transports bénéficient de l’allocation de solidarité

Sider El Hadjar

5.400 travailleurs reprennent leurs postes L'ancien Président Zeroual :  
«J'ai perçu chez le
Président Tebboune une
forte et solide volonté
d'édifier un nouvel
Etat»
L'ancien président Liamine Zeroual
a affirmé,  lundi, avoir perçu chez le
président de la République,
Abdelmadjid  Tebboune, «une forte
et solide volonté d'édifier un
nouvel Etat, rêve des  valeureux
Chouhada».  Dans une déclaration
à la presse à l'issue de l’audience
que lui a accordée le président de
la République, M. Zeroual a indiqué
que «c’est en toute logique que je
rends visite au Président Tebboune
car j'ai perçu chez lui, depuis sa
campagne électorale à ce jour, une
forte et solide volonté d'édifier un
nouvel Etat». «Cet Etat, rêvé par les
valeureux Chouhada, a été
revendiqué par des millions
d'Algériennes et d'Algériens lors de
leur révolution pacifique, ô
combien singulière», a précisé
l'ancien président Zeroual. «En tant
que citoyen, je m’enorgueillis
chaque jour d’appartenir à ce
grand peuple», a-t-il conclu.
Le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune a reçu lundi
l'ancien Président, le moudjahid
Liamine Zeroual, a indiqué un
communiqué de la Présidence de la
République.
«Le président de la République,
Abdelmadjid Tebboune a eu
l'insigne honneur de recevoir en
audience l'ancien Président, le
moudjahid Liamine Zeroual qui a
tenu à rendre une visite amicale au
Président de la République eu
égard aux liens solides et de longue
date existant entre eux , emprunts
d'amitié et de respect mutuel», lit-
on dans le communiqué

L’ambiance était des grands
jours ce dernier dimanche
et jusqu’au lendemain lundi
au complexe sidérurgique El
Hadjar. Malgré les risques
de contamination au coro-
navirus Covid-19 et les ap-
pels à la vigilance de la di-
rection générale du groupe
Sider. Notamment au com-
plexe sidérurgique où les
5.400 agents et cadres pos-
tés ou non  ont tenu à fêter
à leur manière leurs retrou-
vailles et celles avec leurs
outils  de production.         

n Toutes les dispositions  sanitaires et sécuritaires ont été prises pour un retour à la normale des activités de production du fer et
de l’acier.  (Photo : D.R)
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Saisie de plus de 33 kg de kif traité
Les éléments de la Sûreté de daira de Beni Boussaid
(Tlemcen) ont saisi 33,6 kg de kif traité dans la
commune de Sidi Djillali, a-t-on appris auprès de la
cellule de communication de la Sûreté de wilaya.

tlemcen
Le dispositif de lutte contre les incendies de
forêts opérationnel 
Un dispositif de lutte contre les incendies de forêts est opérationnel
depuis quelques jours dans l’ensemble des massifs forestiers de la
wilaya de Médéa où d’importants moyens, humains et logistiques, ont
été mobilisés pour parer à d’éventuels départs de feu, a-t-on appris
lundi auprès de la conservation locale des forêts.

médéa
Campagne nationale de prévention et de lutte
contre les incendies de forêts
Une campagne nationale de prévention et de lutte contre les incendies de
forêts a été lancée lundi par le directeur général de la Protection civile (DGPC),
le colonel Boualem Boughlef, à Bouira.

bouira

? L’Algérie comme une grande partie des pays du monde a allégé les
mesures de confinement afin de redresser son économie. Selon le
président du Cercle du commerce et de l'industrie algéro-espagnol,
Djamal-Eddine Bouabdallah, pour relancer l’économie nationale
fragilisée par la pandémie du Covid-19, « il va falloir travailler dur pour
remonter la pente ».
Estimant que les représentants d'entreprises et les partenaires sociaux,
sont partie prenante de la régulation de l'économie nationale M. Djamal-
Eddine Bouabdallah, a fait état de l’envoi au Chef du gouvernement
«d’un prélude de refonte du modèle économique national». Il s’agit d’un
rapport contenant une série de recommandations, fondées après
concertations avec les fédérations patronales, précise t-il. 
Parmi ces recommandations, il propose que l'Etat renonce à encaisser les
échéances fiscales et parafiscales pour 2020, que les chefs d'entreprises,
selon lui, « ne pourront pas payer », en raison du manque à gagner
provoqué par la situation sanitaire affectant le pays.
M. Bouabdallah demande, également, une accélération au profit de ces
derniers, des procédures d'accès au crédit, un allègement des mises en
chômage technique d'employés, « en évitant tout caractère abusif », la
reconduite des autorisations et homologations, de même que
l'implication des collectivités locales dans la facilitation des démarches
administratives. 
Pour lui, un bon climat des affaires est tributaire de la stabilité,
particulièrement pour ce qui concerne les textes juridiques, dont le code
fiscal, organisant l'activité économique. A propos de ce code, datant des
années 90, il y a lieu, indique-t-il, d'en refaire un nouveau, en prenant
en compte les aspects structurel et fonctionnel de cette activité. 
Pour attirer les IDE, il faudrait, insiste-t-il, une stratégie industrielle
«claire et précise», liée à un socle solide. Il estime, à cet effet, que les
représentants d'entreprises, mais aussi les partenaires sociaux, sont
partie prenante de la régulation de l'économie.
A travers l'ouverture qui se précise «vers la destination Algérie», il juge
que l'idée d'introduire le système 51/49 au profit des potentiels
investisseurs étrangers, « que l'on trouve un peu partout à travers le
monde », n'est suffisante. Pour lui il y a des ajustements et des réformes
à opérer, d'autant, relève-t-il, que l'Algérie « est un marché intéressant
et va le devenir ». Il fait à ce titre mention de l'ouverture, en janvier 2021,
de l'Union douanière avec l'Afrique.

Manel Z.

Relance économique post-Covid-19 :
« Il va falloir travailler dur 
pour remonter la pente »



Le MDN dément catégorique-
ment l’implication de ses élé-
ments dans l’éclatement des
violences et le décès du ma-
nifestant. Malheureusement
cette marche de protestation
s’est vite transformée en af-
frontements entre les habi-
tants et les éléments de la
Gendarmerie nationale qui
tentait de restaurer l’ordre et
éviter tous dépassements en
raison de la localisation déli-
cate de la commune, à la fron-
tière malienne. Par ailleurs, le
MDN  a déploré la mort d’un
manifestant atteint d’une balle
visant des positions des
Garde-frontières », assurant
que le blessé « a été immédia-
tement évacué par les Garde-

frontières pour être pris en
charge par les services de
santé, mais qui a succombé
malheureusement à ses bles-
sures ».  La nouvelle s’est vite
répandue sur les réseaux so-
ciaux ou des antagonistes ont
accusé des éléments de l’Ar-
mée nationale populaire
(ANP) d’avoir ouvert le feu
sur les manifestants.   Des al-
légations que le ministère de
la Défense a récusées en bloc
et a démenties formellement.
Dans sa mise au point, le MDN
a qualifié ces « allégations
d’infondées » considérant les
informations « colportées
lundi  via les réseaux sociaux,
accusant des éléments de l'Ar-
mée nationale populaire
(ANP) d'avoir ouvert le feu
sur des individus d’incita-
tives». Le MDN accuse par
ailleurs des contrebandiers
d’être à l’origine de ces inci-
tations à marcher et enlever

le barbelé séparant les deux
communes jumelles algé-
rienne et malienne, Tin Zaoua-
tine et aller chercher de l’eau,
mais surtout libérer «l’étreinte
sur leurs intérêts dans cette
zone». «Ces événements se
rapportent à une tentative,
menée par des personnes
connues par leurs activités
suspectes dans la contre-
bande et le crime organisé, vi-
sant à détériorer le mur de sé-
curisation, en appelant les ha-
bitants à la violence et à la
manifestation, dans une ma-
nœuvre visant à libérer
l'étreinte sur leurs intérêts
dans la région », a précisé le
même communiqué. La com-
mune frontalière avec le Mali,
Tin Zaouatine située à 550 km
au Sud-Ouest de la wilaya de
Tamanrasset est habitée par
des milliers d’Algériens  et
des réfugiés maliens qui se
sont installés dans cette ré-

gion, peu développée  qui
souffre principalement de la
pénurie d’eau et de sa proxi-
mitée avec une zone où la me-
nace terroriste est croissante
et surtout omniprésente. Les
habitants de cette zone crient
leur marginalisation et souf-
france et interpellent, de ce
fait, les autorités afin d’agir
et prendre en charge leurs do-
léances.  Veillant à la sécuri-
sation de cette zone et à la
sécurité ses habitants, le MDN
a appelé, dans son communi-
qué « à la vigilance quant à ce
genre de rumeurs et de dés-
informations usées par des
parties hostiles, visant à per-
turber la situation dans cette
région», ajoutant que « suite
à ces événements, le Haut
Commandement de l'ANP a or-
donné l'ouverture d'une en-
quête pour élucider les cir-
constances de cet incident ». 

Samira Takharboucht
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Le MDN dément l’implication de ses éléments dans les incidents de Tin Zaouatine

La correction des
examens professionnels
de promotion reprise 
le 23 juin
Le ministère de l’Education
nationale a annoncé, hier, la
reprise, le 23 juin 2020, de
l’opération de correction des
examens professionnels pour l’accès
aux grades d’enseignant principal et
enseignant formateur pour les trois
paliers de l’éducation, a indiqué un
communiqué du ministère. «En
parachèvement de l’opération
d’organisation des examens
professionnels de promotion aux
grades d’enseignant principal et
enseignant formateur pour les trois
paliers de l’éducation, au titre de
l’exercice 2019 (2eme session), qui se
sont déroulés le 14 mars 2020, le
ministère de l’Education informe
que la reprise de l’opération de
correction de ces examens qui avait
été reportée en application des
mesures préventives contre la
propagation de la pandémie du
nouveau coronavirus (Covid-19), est
prévue le 23 juin 2020», a ajouté le
même communiqué. Pour rappel, le
ministère de l'Education nationale a
fixé, lundi dans un communiqué, le
calendrier des vacances scolaires
2019-2020 et la date de la prochaine
rentrée 2020-2021. «Le ministère de
l'Education nationale informe les
membres de la communauté
éducative, chacun en ce qui le
concerne et vu les mesures prises
dans le cadre de la lutte contre la
COVID-19, de la modification du
calendrier des vacances scolaires
2019-2020 ainsi que de la date de la
rentrée scolaire 2020-2021», a-t-on
précisé dans le même
communiqué. Les vacances d'été
pour le personnel de
l'administration débuteront après la
fin de toutes les opérations relatives
à la fin de l'année scolaire, soit à
compter du jeudi soir 9 juillet 2020
pour toutes les régions, tout en
assurant la permanence au niveau
des établissements éducatifs durant
les vacances d'été, a précisé la
même source. La date de la rentrée
scolaire 2020-2021 dans toutes les
régions est fixée au mercredi matin
19 août 2020 pour les fonctionnaires
de l'administration, et au dimanche
matin 23 août 2020 pour les
enseignants, alors que la rentrée
scolaire des élèves  est prévue
dimanche matin 4 octobre 2020, a
ajouté la même source. Les
établissements éducatifs «ouvriront
leurs portes aux élèves de 4ème
année du cycle moyen et de 3ème
année secondaire,  avant la tenue
des examens du Brevet
d'enseignement moyen (BEM) et du
Baccalauréat, pour y réviser leurs
cours et les préparer
psychologiquement aux épreuves».
Le ministère de l'Education nationale
avait fixé lundi le calendrier des
épreuves du BEM et du baccalauréat
pour l'année 2019-2020. Les
épreuves du BEM se dérouleront du
lundi 7 au mercredi 9 septembre
2020 et celles du baccalauréat sont
prévues du dimanche 13 au jeudi 17
septembre 2020. 

Djamila Sai

Education nationale

Boukadoum
s'entretient avec ses
homologues tunisien,
libyen, mauritanien
et serbe
Le ministre des Affaires étrangères,
Sabri Boukadoum, s'est entretenu
lundi avec ses homologues tunisien,
libyen, mauritanien et serbe,
indique mardi un communiqué du
ministère des Affaires étrangères
(MAE).
«Le ministre des Affaires étrangères,
M. Sabri Boukadoum a eu hier 15
juin 2020, des entretiens
téléphoniques avec ses homologues
tunisien M. Noureddine Erray, libyen
M. Mohamed Tahar Siyala,
mauritanien M. Ismail Ould Cheikh
Ahmed et Serbe M. Ivica Dacic»,
précise le communiqué.
Selon la même source, «les
entretiens ont porté sur les
questions ayant trait à la
coopération bilatérale à la lumière
de la situation induite par la
propagation de la pandémie du
coronavirus, ainsi que sur les
derniers développements en Libye et
les questions internationales
d’intérêt commun».

CP

B R È V E

« Des coups de feu inconnus
ont été ouverts depuis Ikh-
raben en direction des po-
sitions de nos Garde-fron-
tières, ayant touché un in-
dividu parmi la foule », a
indiqué  le ministère de la
Défense nationale (MDN)
dans un communiqué ex-
pliquant ce qui s’est passé
dans la commune de Tin
zaouatine, qui a assisté,
avant-hier, lundi 15 juin, à
une explosion  de colère de
ses habitants, sortis mani-
fester contre la marginali-
sation et surtout contre le
manque d’eau  après l’ins-
tallation d’une barrière en
fil barbelé leur bloquant
l’accès à un oued considéré
comme la principale source
d’approvisionnement en
eau. 

«Le Haut Commandement de l'ANP 
a ordonné l'ouverture d'une enquête»

n Cette marche de protestation s’est vite transformée en affrontements entre les habitants et les éléments
de la Gendarmerie nationale.  (Photo : D.R)

Le ministre de la Justice, Garde des
Sceaux, Belkacem Zeghmati, a af-
firmé, hier mardi à Alger que son
département prépare la mise en
place d’un parquet électronique au
niveau des tribunaux et Cours de
justice pour permettre au citoyen
de déposer une plainte par voie
électronique devant le représentant
du ministère public ou le parquet
général. « Ces derniers (représentant
du ministère public et parquet gé-
néral, ndlr) seront tenus de ré-
pondre à ces plaintes par voie élec-
tronique. Cette procédure permettra
de réduire le temps et les efforts,
en particulier pour la communauté
algérienne établie à l’étranger », a
indiqué le représentant du gouver-
nement, annonçant, au passage,
l’adoption de la signature électro-
nique lors du prochain amende-
ment du code civil. S’exprimant lors
de la cérémonie d’installation du
nouveau directeur général chargé
de la modernisation au sein du mi-
nistère de la Justice, Belkacem Zegh-
mati a, à l’occasion, exprimé le sou-
hait du secteur de la Justice de se

moderniser davantage en faisant
appel aux nouvelles technologies
de l’information et de la communi-
cation, pour, a-t-il dit, mettre fin aux
pratiques bureaucratiques, évo-
quant, au passage, la possibilité de
s’investir sur les réseaux sociaux
afin de faire parvenir l’information
aux citoyens. « L’absence de la di-
gitalisation dans le secteur et le re-
tard technologique a empêché beau-
coup de personnes de voyager ces
derniers temps à cause de certains
jugements qui sont déjà purgés», a-
t-il observé.  Cette perspective, a
poursuivi le ministre de la Justice,
Garde des Sceaux, s’inscrit dans le
cadre d’une démarche qui se veut
prospective pour une meilleure
prise en charge des nouvelles exi-
gences d’une justice de qualité, pro-
tectrice des droits et éradicatrice
de toutes formes d’abus. A travers
notamment, le reclassement des
instances judiciaires, l’élaboration
d’une nouvelle cartographie du sec-
teur obéissant au principe de ratio-
nalisation de l’exploitation des res-
sources humaines. 

Sur un autre registre, Belkacem
Zeghmati a fait état d’un prochain
amendement de la loi, pour, a-t-il in-
diqué encore, permettre d’effectuer
des procès à distance tout en pre-
nant en considération l’avis de l’ac-
cusé. « Durant cette période de confi-
nement sanitaire, une mesure dé-
cidée dans le cadre de la lutte contre
la propagation de la pandémie du
Coronavirus, le secteur a effectué
pas moins de 2.000 procès à dis-
tance », a relevé le représentant du
gouvernement, faisant savoir qu’un
retour à la normale sera décidé
après un consensus avec les concer-
nés, mais, a insisté Belkacem Zegh-
mati, en écartant la présence du
public dans les audiences. Aupara-
vant, le ministre de la Justice, Garde
des Sceaux, Belkacem Zeghmati, a
procédé à l’installation du nouveau
directeur général chargé de la mo-
dernisation au sein du ministère de
la Justice. Kamel Bernou a été offi-
ciellement installé dans ses nou-
velles fonctions. Il succédera à Ab-
derrezak Henni.

Rabah Mokhtari

Belkacem Zeghmati, ministre de la Justice :

«Faire appel aux nouvelles technologies pour 
mettre fin aux pratiques bureaucratiques»



R évision de la Constitution,
pouvoir judiciaire, projet
de la loi de Finances com-
plémentaire, Hirak et rap-

ports des ONG en matière de res-
pect des droits de l’Homme en Al-
gérie, sont, entre autres sujets, sur
lesquelles l’ex-magistrat Chabaine
Zerouk, également ex-cadre supé-
rieur au secteur de la justice, s’est
exprimé dans cet entretien accordé
à La Nouvelle République.

La nouvelle République : Les
différents rapports traitants des
Droits de l’Homme et la liberté
des cultes sont souvent
défavorables pour l’Algérie et
nous rappellent la décennie
noire. Quel commentaire faites-
vous à ce sujet et pensez-vous
réellement que ces droits ne
sont pas respectés en Algérie ?
M. Chabaine Zerouk : Les rapports
des ONG en matière de respect des
droits de l’Homme en Algérie sont
très souvent défavorables à notre
pays. 
Cette situation inique s’explique par
des facteurs endogènes et  exo-
gènes. 
En effet,  l ’Etat algérien pratique
l’opacité dans tous les domaines de
la vie nationale et ne permet pas à
la société de développer ses ré-
seaux et relais, seuls supports cré-
dibles et fiables par rapport à l’opi-
nion publique nationale et interna-
tionale. 
Donc, l’Etat algérien se trouve, lui,
seul, face à ces ONG qui desservent
des intérêts souvent occultes et
obéissent aux désidératas des leurs
sponsors. Au final, l’Algérie se pé-
nalise elle-même par rapport à son
mode de gouvernance obsolète,
opaque et anachronique. 
Par conséquent, en changeant son
mode de fonctionnement dans le
sens de la transparence intégrale
et globale, ses partenaires et inter-
faces étrangers changeront auto-
matiquement d’attitude.

La période prévue pour apporter
les observations sur le brouillon
de l'avant-projet de Constitution
algérienne tire à sa fin. Quelles
ont été vos observations et vos
propositions sur cet avant-
projet, vous qui avez reçu une
copie de ce brouillon en votre
qualité de personnalité 
nationale ?
J’ai l’honneur d’avoir été sollicité
par notre Président pour émettre
avis et opinion sur cet avant-projet
prél iminaire de la  Constitution.
D’une manière générale, je ne vou-
drais pas être prisonnier, dogmati-
quement parlant, d’un système par-
ticulier. 
Autrement dit, je suis pour un équi-
libre des pouvoirs entre les 3 pou-
voirs,  exécutif ,  législatif  et judi-
ciaire. 
En effet, la revendication principale
du pouvoir judiciaire tient à son in-
dépendance par rapport au pouvoir
exécutif. 
Par contre,  tout l ’enjeu t ient  à
l’équilibre entre les prérogatives
présidentielles et les attributions

parlementaires. 
A ce niveau, il faudrait mettre en
place des instruments et  méca-
nismes de telle façon que les pou-
voirs d’un pôle soient arrêtés, voire
neutralisés dans son absolutisme
par l’autre pôle. 
Dans ce schéma intelligible, le des-
potisme «présidentialiste» serait
freiné par un parlement possédant
un pouvoir de censure absolu et
vice-versa. Dans cet ordre d’idées,
j’ai proposé un Parlement bicéphal,
à 2 chambres : Une APN, regroupant
l’élite nationale à travers un scrutin
national avec une liste nationale
pour chaque prétendant, parti ou
indépendant et une 2ème chambre qui
fera office de représentation terri-
toriale à raison, par exemple, de 5
ou 6 députés pour chacune des wi-
layas. Dans cette conception de la
représentation nationale, le chef du
Gouvernement se recrute parmi la
majorité parlementaire et son gou-
vernement responsable devant ce
même Parlement.

La proposition de création d’un
poste de vice-président de la
République a suscité beaucoup
de commentaires. Quelle est
votre position sur cette question
et êtes-vous pour un régime
présidentiel, semi-présidentiel
ou parlementaire ?
Dans l’équation algérienne, la ques-
tion de vice-président apparaît ac-
cessoire car cela renvoie à la situa-
t ion scandaleuse et  regrettable
qu’avait vécue le peuple algérien
avec le Président Bouteflika impo-
tent pendant presque une décen-
nie. Des forces occultes avaient ré-
genté le  pays en dehors de la

Constitution. 
Dans l’absolu, je suis avec un ré-
gime parlementaire. Dans notre cas
d’espèce, je suis pour un régime
semi-présidentiel.

La loi de Finances complémentaire
2 0 2 0  e s t  e n t r é e  e n  v i g u e u r.
Quelles ont été les réserves faites
sur cette loi ?
La LFC a été rendue indispensable
au regard de la situation excep-
tionnelle que vit notre pays, à l’ins-
tar du reste du monde consécuti-
vement à la pandémie du coronavi-
rus. Elle a introduit en son sein des
correcti fs  et  des rééquil ibrages
socio-économiques, sans impact sur
les équilibres macro-économiques.

Après le référendum sur la
Constitution, la loi électorale
sera aussi révisée. Quels sont les
principaux points à revoir dans
cette loi ?
La loi électorale sera automatique-
ment révisée pour s’adapter aux
nouvelles disposit ions constitu-
tionnelles. Donc, il n’est pas pos-
sible, dès à présent, de prévoir les
changements à opérer à l’endroit
de la loi électorale

Vous qui êtes un homme de droit
et avez occupé le poste de
conseiller au ministère de la
Justice, comment évaluez-vous
aujourd’hui le travail de la
justice en Algérie et pensez-vous
que le principe de
l’indépendance de la justice est
réellement consacré dans notre
pays ?
Malgré les efforts louables déployés
par la justice pour s’adapter au nou-

veau contexte politique imposé par
le Hirak,  la  just ice demeure,  en
fin de compte, prisonnière de l’en-
semble des institutions étatiques
et de l ’environnement général.  
La justice doit faire son toilettage
intégral pour pouvoir gagner son
indépendance dans  le  cadre  de
l ’éd i f icat ion  d ’un  État  de  dro i t
dont  l ’avènement  dépend de  la
volonté polit ique du pouvoir en
place.

Le Président Tebboune,  que
vous connaissez très  bien,
avait  dit  que les  gens doivent
l ’aider  et  le  corriger  s ’ i l  venait
à commet tre des  erreurs.  
Selon vous,  en quoi  a-t- i l
besoin d’être aidé et  quelles
sont les  erreurs  qu’ i l  devrait
corriger  après  s ix  mois  de son
élection à  la  tête de la
Présidence de la  République ?
Il faut rendre un vibrant hommage
au Président Tebboune qui a eu
la clair voyance polit ique coura-
geuse en déclarant dans son dis-
cours  d ’ invest i ture  :  qu’ i l  nous
appartient de le corriger s’ i l  ve-
nait à commettre des erreurs. 
Ce faisant,  i l  devient le premier
Président à s’assumer publique-
ment de cette manière hyper-res-
ponsable. 
I l  appartient au peuple algérien
et  notamment à  son él i te  de se
mobiliser massivement autour du
Président pour œuvrer à l’avène-
ment de l’Algérie nouvelle où les
valeurs et vertus nationales auront
droit de cité.

Entretien réalisé 
par Larbi Balta

«Il appartient au peuple algérien de se mobiliser autour
du Président pour l’avènement de l’Algérie nouvelle»

L'ex-magistrat Chabaine Zerouk à La Nouvelle République :
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n M. Chabaine : «Le despotisme présidentialiste serait freiné par un Parlement possédant un pouvoir de censure
absolu et vice-versa». (Photo : DR) 
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Un dispositif de lutte contre les incendies de forêts est
opérationnel depuis quelques jours dans l’ensemble des massifs
forestiers de la wilaya de Médéa où d’importants moyens,
humains et logistiques, ont été mobilisés pour parer à d’éventuels
départs de feu, a-t-on appris lundi auprès de la Conservation
locale des forêts.  (Photo > D. R)

Bouira : campagne nationale de prévention 
et de lutte contre les incendies de forêt

Une campagne nationale de prévention et de lutte contre les
incendies de forêt a été lancée lundi par le directeur général de la
Protection civile (DGPC), le colonel Boualem Boughlef, à Bouira.

(Photo > D.  R.)

Médéa : le dispositif de lutte contre 
les incendies de forêt opérationnel

I N F O S
E X P R E S S

En exploitant des  in-
formations parvenues
à  leurs ser vices si -
gnalant l ’existence
d’une personne  sur le
territoire témouchen-
tois  recherchée par
la justice car elle était
impliquée dans plu-
sieurs af faires avec
ses acolytes. En fait,
ce groupe  a participé
au vol d’un montant
de huit (8) milliards
du coffre d’une entre-
prise privée située
dans la zone indus-
trielle à Oran. Alors
immédiatement,  les
policiers ont localisé
le local loué du chef
de gang et ont sur-

veil lé ces mouve-
ments. Ainsi,  ils l’ont
arrêté et à l’issue de
la fouille, ils ont dé-
couvert en sa posses-
sion un permis de
conduire falsifié,  des
comprimés psycho-
tropes et un montant
de 20.000 DA. La
fouille de son domicile
famil ial  a permis la
saisie d’une petite

quantité de stupé-
fiant. Il a dénoncé ses
«associés» répondant
aux initiales K.M., 38
ans, I.B., 34 ans, H.D.,
41 ans. Tous les pré-
sumés coupables ont
été présentés près le
tribunal  de Aïn Té-
mouchent, précise le
communiqué.

Sabraoui Djelloul

Activité de la Sûreté de wilaya

Aïn Kercha (Oum El Bouaghi)

Saisie de plus de 8
quintaux de viandes
blanches avariées 
Dans le cadre de la protection
de la santé du consommateur,
les éléments de la Sûreté de
daïra de Aïn Kercha ont, en date
du 13/6/2020 au cours d'une
ronde effectuée à travers les
cités et les quartiers, plus
précisément sur le chemin
menant vers Chemora dans la
ville de Aïn Kercha, intercepté
un véhicule utilitaire conduit
par un jeune homme âgé de 40
ans. Après une fouille
minutieuse dudit véhicule, les
policiers ont découvert une
quantité de 820 kilogrammes de
viandes de dinde ainsi que 15
kilogrammes d'abats de qualité
douteuse, de surcroît, le
propriétaire du véhicule ne
détenait pas un certificat
sanitaire d'abattage. Après avoir
soumis la marchandise à
l'expertise vétérinaire en
présence des responsables des
bureaux de la santé et de
l'hygiène de l'APC de Aïn Kercha,
le vétérinaire a confirmé que la
quantité saisie est impropre à la
consommation et avariée. Les
procédures légales ont été prises
pour la destruction de cette
qualité et un dossier judiciaire a
été établi à l'encontre du
contrevenant pour «abattage
illicite, commercialisation sans
registre de commerce et non-
respect des règles d'hygiène». 

A.Remache

é c h o s       

Les  éléments  de la police judicaire  de la wi-
laya de Aïn Témouchent ont réussi à mettre
sous les verrous une personne de genre mas-
culin C.K., soupçonnée d’avoir volé un mon-
tant  de 8 milliards  de centimes au courant
de cette semaine, selon un communiqué  de
la cellule de communication de la Sûreté
de wilaya, remis hier à la rédaction.

Fin de cavale du voleur des 8 milliards

I N F O S
E X P R E S S

Dans le cadre des opérations plani-
fiées sur budget de l’Etat et au titre du
fonds commun des collectivités lo-
cales et du fonds de solidarité avec
les collectivités locales, plusieurs
opérations d’amélioration des condi-
tions de vie des populations rurales
de la wilaya de Mostaganem, tous
secteurs économiques confondus,
ont été lancées. Viennent en première
position, sur décisions des hautes
instances du pays, les zones d’ombre,
les fermes et les petits douars. Les
projets d’alimentation en eau potable
occupent la première place dans les
préoccupations des populations ru-
rales et des autorités compétentes. En
seconde position c’est le désencla-
vement, l’éclairage public et le gaz
qui sont demandés par les popula-
tions du monde rural. Aujourd’hui
l’on a aimé rapporter l’enthousiasme
ressenti par les habitants de la daïra
de Mesra, ils viennent d’apprendre
l’inscription de 12 opérations qui sont
en cours de réalisation dans des
zones d’ombre. Toutes les opérations
ont été lancées la plupart concerne le
désenclavement des zones déshéri-
tées plus particulièrement le bitu-
mage des routes. Elles ont touchée la
réhabilitation, Mansoura, Yanaro et
Dhraifia, le chemin de wilaya CW 49,
reliant Ain Sidi Chérif jusqu’à la sor-
tie de Sirat, en allant vers le Souk Be-
tamar, le chemin communal, CC, Me-
nanda sur une distance kilométrique
de 330 m et CC des douars, Méliani,

Bendani sur 550 m. Le douar, Ouled
Abbes dans la commune de Mesra a
bénéficié de l’éclairage public en éner-
gie solaire dont les travaux ont été
lancés. Le douar Ouled Djellel s’est
doté d’un projet de réalisation d’un
axe routier sur une distance de 900 m
dont les travaux sont en cours dans la
localité de Mansoura, et extension du
réseau d’eau potable au douar Medjad-
jra, les travaux achevés. La réhabilita-
tion du réseau d’eau potable du douar,
Ouled Ghali, travaux sont en cours. A,
Ain Sidi Chérif, la route reliant d’Ou-
led Azzouz et Kouaoussa, les travaux
de réhabilitation ont été lancés. La
réhabilitation de l’éclairage public du
douar Chenana et la route du douar
Klaouzia sur 330 m, est en cours. A
Touahria au douar Belmordi, la réha-

bilitation du réseau d’eau potable et
de la route, a été lancée. La réalisation
d’un réservoir d’eau potable d’une
capacité de 500 m3, au douar Gnania,
est en cours. En ce qui concerne, le
plan de développement sectoriel,
commune de Mansoura a bénéficié
d’un projet de réhabilitation du ré-
seau routier, CW-4 traversant 6 douars
jusqu’à la localité de Yanaro dont 2 km
ont été vêtus en asphalte et l’opéra-
tion se poursuit au reste de la route.
Un autre projet a été lancé sur le CW-
47, sur une distance de 12 km reliant
le centre d’Ain Chérif jusqu’à la sortie
de Sirat. Les habitants des zones
d’ombre voient mieux et sont pressés
de voir le précieux liquide couler
dans les robinets.

N. Malik

Désenclavement et renforcement du réseau 
d’eau potable des douars de Mesra

Aïn Témouchent - Déconfinement 

Les Témouchentois ont fêté 
la levée du confinement 
dans la confusion
Dès que les chaînes de télévision algériennes ont
annoncé, hier soir, la levée du confinement pour la
wilaya de Aïn Témouchent, la population
témouchentoise a exprimé avec une immense joie sa
satisfaction comme s’il s‘agissait de la fête de l’Aïd.
Cependant, ils ont cru que la vie active allait redevenir
normale. L’ouverture de toutes les administrations,
l’ouverture des mosquées, la circulation des bus et des
taxis, l’accès aux plages, les mosquées, etc. Selon toutes
les personnes rayonnantes de joie interrogées, elles ont
à l’unanimité déclaré : «Enfin, nous avons beaucoup
souffert durant ces longs et ennuyeux mois de
confinement sanitaire. La plupart d’entre nous étaient
des chômeurs. Ils ne trouvaient pas de quoi manger ni
acquitter les dettes des loyers, électricité et eau». Pour
les jeunes, ils ont retrouvé leur liberté de circuler,
s’amuser et veiller la nuit dans les cités. La fermeture
des cafétérias a beaucoup pesé sur leur moral, étant
donné qu’ils s’étaient leur asile social. Ils avaient leurs
yeux braqués vers l’horizon bleu en ces prémices de
l’été. Les  mosquées sont restées encore fermées. Malgré
cette décision du gouvernement portant déconfinement,
les bus n’ont pas encore repris leurs  services. 
Fort heureusement, les taxieurs de transport urbain 
ont repris frauduleusement leur travail en catimini. 
Tant bien que mal, ils ont rendu une énorme faveur 
aux citoyens pour rejoindre les administrations et les
marchés. Par contre, ceux résidant hors du chef-lieu de
la wilaya souhaitent le retour imminent des bus. 

Sabraoui Djelloul

12 opérations en cours de réalisation dans des zones d’ombre à Mostaganem



L’ épidémie du coronavirus a
montré toute la vulnérabilité
de l’économie mondiale face
aux chocs externes. Si l’on ne

prend pas garde, l’impact du réchauffe-
ment climatique sera mille fois plus in-
tense que l’actuelle épidémie avec des
coûts croissants, impose aux entreprises
d’invertir dans les créneaux d’avenir à
forte valeur ajoutée d’où l’importance
de la recherche scientifique qui avec la
bonne souvenance fondée sur le dia-
logue, l’équité et la décentralisation à
travers les (réseaux de la société civile,
pour rapprocher l’Etat du citoyen sont
les déterminants fondamentaux du dé-
veloppement du XXIe siècle. Pour l’Al-
gérie, sortir de l’hégémonie des hydro-
carbures, c’est autrement dit un défi à
lever car il est incontestable que les re-
cettes futures soient aujourd’hui incer-
taines à cause de la crise pétrolière dont
on ne connaît pas l’issue. Voilà donc
pourquoi, l’énergie étant au CŒUR de
la sécurité des nations, il va falloir en
urgence d’une part revoir le mode actuel
de consommation énergétique et d’autre
part exploiter toutes les formes d’énergie
et en particulier miser en plus de la va-
lorisation des hydrocarbures tradition-
nelles qui resteront encore pour plus
de 10 ans l’énergie essentielle, il ne faut
pas être utopique sur l’efficacité éner-
gétique, les énergies renouvelables et
l’hydrogène qui demeurent une alterna-
tive incontournable.

1.-Le Monde connaîtra une
importante mutation énergétique
2020/2030
Le poids des fossiles (charbon, gaz et
pétrole) reste écrasant (78,3%), tandis
que le nucléaire ne joue qu’un rôle mar-
ginal à l’échelle mondiale (2,5%). La part
des renouvelables est en croissance
dans la production d’électricité (23,7%
fin 2015 contre 22,8% fin 2014), mais elle
reste mineure dans les transports et les
installations de chauffage et de refroi-
dissement. Cette forte proportion pour
les énergies fossiles est due au déséqui-
libre entre les subventions accordées
par les Etats aux énergies fossiles et
celles allouées aux renouvelables. Sous
réserve d’investissements à long terme,
du fait qu’actuellement, ce sont les coûts
de développement des technologiques
et des investissements dans les équipe-
ments de production (turbines éo-
liennes, modules solaires, chaudières
biomasse, etc.) qui pèsent sur le coût
des énergies renouvelables, l’avenir, les

énergies renouvelables deviendront des
énergies moins chères et aux prix
stables. Concernant la baisse des coûts,
l’AIE constate que le prix des systèmes
photovoltaïques a été divisé par plus
de cinq ans et le prix du kWh éolien ter-
restre a baissé de 40% ces dix dernières
années. Selon l'Agence Irena, cette éner-
gie serait aujourd'hui compétitive par
rapport aux énergies fossiles actuelle-
ment employées, que ce soit dans le cas
d'importantes centrales ou de micro-ré-
seaux isolés (ainsi que de systèmes do-
mestiques). 
Selon l'Irena, les coûts d'investissement
de grandes centrales photovoltaïques
en Afrique ont diminué de 61%. Le pré-
sident de l'Agence Adnan Z. Amin envi-
sage encore une baisse possible de 60%
de ces coûts durant la décennie à venir.
Ainsi, les énergies renouvelables dispo-
sent d’atouts essentiels pour prendre
une place importante dans les bouquets
énergétiques des pays, de rapprocher
les sites de production des centres de
consommation, de réduire la dépen-
dance de ces pays aux énergies fossiles,
contribuer à la sécurité d’approvision-
nement et à l’indépendance énergétique,
permettent une maîtrise à long terme
des prix de l’énergie, constituer les vec-
teurs les plus adaptés de développement
de la production d’énergie décentralisée,
offrir un potentiel considérable de dé-
veloppement industriel et de nouvelle
croissance et contribuer à limiter les
impacts de la production d’énergie sur
l’environnement : diminution des émis-
sions de gaz à effet de serre, réduction
des effets sur l’air, l’eau et les sols, ab-
sence de production de déchets, les ins-
tallations de production d’énergies re-
nouvelables affectent très peu l’environ-
nement, la biodiversité et le climat. A
l’échelle mondiale, les énergies vertes
ont connu en 2015 une progression sans
précédent. Selon le rapport sur le statut
mondial des énergies renouvelables
2016, publié, par le réseau international
REN21, qui présente l’état des lieux le
plus complet de ce secteur, fin 2015, la
capacité d’énergie renouvelable installée
dans le monde atteignait 1 849 gigawatts
(GW), en hausse de 8,7% sur un an. Cet
essor a été principalement porté par
l’éolien (433 GW, +17%) et le solaire pho-
tovoltaïque (227 GW, +28%), ces deux fi-
lières assurant, à elles seules, les trois
quarts de la croissance globale. Les in-
vestissements annuels mondiaux dans
les énergies renouvelables hors grande
hydro-électricité sont passés de 40 mil-
liards de dollars US en 2004, 146 en 2007,
168 en 2009, 227 en 2010, 279 en 2011,
244 milliards de dollars en 2012 et 286
milliards de dollars en 2015 et entre
2015/2019 ce processus a connu une ac-
célération. Selon le cabinet de conseil
spécialisé norvégien Rystad Energy, les
investissements mondiaux dans le pé-
trole et le gaz sont tombés en 2016 à
522 milliards de dollars après une baisse
de 22% à 595 milliards en 2015. Tendance
qui devrait s’accroître après l’épidémie

du coronavirus avec la prise de
conscience d’éviter un désastre plané-
taire. Selon le rapport de Bloomberg
New Energy Finance (BNEF), il s’agira
d’investir pur couvrir la demande mon-
diale en énergie environ 2 100 milliards
de $ d’ici à 2040 pour les énergies fos-
siles, à mettre face aux 7 800 milliards
investis en renouvelables. Il est sans
doute intéressant de noter qu’avec 3
400 milliards pour le solaire et 3 100 mil-
liards pour l’éolien, ces deux énergies
renouvelables semblent être clairement
celles qui se taillent la part belle car de
nature à produire durablement de l’élec-
tricité à des niveaux de coûts inférieurs
à ceux des centrales à énergie fossiles. 
La Chine connaît une croissance rapide
de l’énergie solaire et se place depuis
2015 au premier rang du marché mondial
du solaire photovoltaïque (avant l’Alle-
magne). Ainsi, à elle seule, la Chine
compte déjà pour 40% dans les nou-
veaux TWh fournis par les énergies re-
nouvelables. Selon l’Agence Internatio-
nale de l’Energie, la production d’élec-
tricité d’origine renouvelable
augmentera de 40% entre horizon
2020/2030. Les énergies renouvelables
fourniront alors un quart de l’électricité
mondiale. Mais, pour assurer une tran-
sition énergétique pérenne, il faut d’im-
portants investissements leur adapta-
tion, dans les réseaux électriques afin
d’absorber, de redistribuer une plus
grande proportion de courant produit
par les énergies renouvelables pour le
stockage d'énergie et gérer la demande
d'unités de production d'électricité
flexibles sur l'importance de décentra-
liser la production d'énergie afin de les
rapprocher des «points de communica-
tion». Il semble bien que l’on devrait as-
sister à une importante mutation éner-
gétique reposant sur un Mix, les com-
pagnies investissant d’ores et déjà dans
des énergies alternatives). Selon le rap-
port de Bloomberg New Energy, il est
prévu un renversement des consomma-
tions énergétiques en 2025 : une chute
de la demande en énergies fossiles et
une nette augmentation de la demande
en énergies alternatives. Cette tendance
doit être analysée en tenant compte du
développement exponentiel des tech-
nologies (télécommunications, Internet,
multimédia…) de plus en plus électro-
dépendantes, tant dans le cas de nos
économies développées, que dans le cas
de la consommation à venir pour per-
mettre l’accès à l’énergie de 1.3 milliard
de personnes dans le monde vivant en-
core sans éclairage, télécommunications,
etc. Pour l’Afrique, l’irradiation solaire
moyenne des pays africains est, selon
l'Irena (Agence internationale des éner-
gies renouvelables), comprise entre 1
750 kWh/m2/an et 2 500 kWh/m2, soit
près du double de celle de l'Allemagne
(1 150 kWh/m2) qui dispose d'un parc
photovoltaïque installé de l'ordre de 40
GW (soit une capacité photovoltaïque
20 fois plus importante que celle de
l'Afrique). Le facteur de charge des ins-

tallations photovoltaïques serait ainsi
bien supérieur en Afrique que dans les
pays européens. Lors des deux dernières
années, le continent a plus que quadru-
plé la puissance installée de son parc
photovoltaïque mais ce dernier reste
encore modeste au regard du très grand
potentiel africain car près de 600 mil-
lions d'Africains n'ont pas accès à l'élec-
tricité. 
L'Irena met en exergue le fait que l'éner-
gie photovoltaïque présente pour
l'Afrique une solution décentralisée et
«modulaire» pour électrifier rapidement
des régions non connectées à des ré-
seaux électriques. Selon des experts, s’il
n'y a pas de réseaux électriques en
Afrique, il n'y a pas d'économie d'échelle
possible et le développement industriel
exige de grandes puissances et surtout
de la chaleur. Certes le photovoltaïque
est certes plus adapté pour des petites
installations hors réseaux, mais une pro-
duction industrielle pour l’exportation,
nécessiterait de la combiner avec le ther-
mique.

2.-Les six axes directeurs de la
transition énergétique en Algérie qui
conditionne la sécurité nationale
La transition énergétique est un choix
stratégique politique, militaire et éco-
nomique pour assurer la sécurité éner-
gétique du pays qui se fera progressi-
vement, car il est incontestable que les
gisements fossilifères du pays commen-
cent à se tarir alors que la consomma-
tion énergétique nationale est en crois-
sance importante et va continuer de
l'être. En effet, l'Algérie à travers des
subventions généralisées et mal ciblées
est l'un des modèles les plus énergéti-
vores en Afrique et en Méditerranée,
avec un taux de croissance qui a atteint
ou même dépassé les 14% par an pour
l'électricité. Les prévisions de la CREG
annoncent des besoins internes entre
42 (minimum) et 55 (maximum) milliards
de m3 de gaz naturel en 2019, alors que
Sonelgaz prévoit, quant à elle, 75 mil-
liards de m3 en 2030. Selon le bilan éner-
gétique, publié par le secteur, la répar-
tition de la consommation d'énergie pri-
maire est la suivante : production totale
: 155 millions TEP, dont 63% exportés
et 37% consommés sur le marché inté-
rieur (y compris pour la génération élec-
trique). Quant à la consommation des
ménages et autres, elle aurait atteint
16,5%, la consommation des transports
13% et la consommation de l'industrie
& BTP 7,5%. 
En Algérie, il existe un véritable para-
doxe : la consommation résidentielle
(riches et pauvres payent le même tarif,
idem pour les carburants et l'eau) re-
présente 60% contre 30% en Europe et
la consommation du secteur industriel
10% contre 45% en Europe montrant le
dépérissement du tissu industriel, en-
viron 6% du produit intérieur brut entre
2018/ 2019 selon l'ONS. Aussi, des ac-
tions coordonnées doivent être mises
en place dans le cadre d'une vision stra-
tégique de développement tenant
compte des nouvelles mutations mon-
diales. D'où l'importance dès maintenant
de prévoir d'autres sources d'énergie et
d'imaginer un nouveau modèle de
consommation énergétique.

(A suivre)
A. M.
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Après l’épidémie du coronavirus, la pire crise économique depuis 1928,
partout dans le monde, la conjonction de l’instabilité des marchés des
énergies fossiles et l’impératif de protection de l’environnement et de
réduction des émissions de gaz à effet de serre imposent une révision
des stratégies énergétiques.

Nouvelles mutations mondiales 2020/2030
et urgence de réaliser la transition énergétique

Après l’épidémie du coronavirus

Professeur des universités, expert international
Dr Abderrahmane Mebtoul



La population, les intellectuels, les
cadres, les associations, la société
civile, n'y sont pas allés par quatre
chemins pour crier leur désarroi,
leur mécontentement, leur ras-le-
bol pour solliciter des pouvoirs
compétents de braquer leurs re-
gards sur cette commune qui dans
un passé pas trop lointain fut le fief
de la guerre de Libération nationale
en payant un lourd tribu pour la
cause algérienne. Bordj-Menaïel est
une région très belle, oh ! combien
belle par ses montagnes char-
mantes des Chracher, Tiharakine, Ti-
mezrit, Alouane, Taourirt, et autres,
ainsi que ses plaines et vallées et vil-
lages comme Aïn El Hamra, Aïn
Skhouna, Ouled Ameur, Chender
mais aussi combien le retard et le
sous-développement sont criants.
Bordj-Menaïel est une ville qui se
dégrade et le cœur de cette localité,
double chef-lieu de commune et de
daïra, laisse à désirer, et dire que
cette région autrefois havre de paix
et terre d'accueil était un passage
obligé pour les passagers de Tizi
Ouzou et de Bejaïa et vice-versa,
qui venaient s'approvisionner en
denrées alimentaires, siroter du bon
café au Petit Montagnard, le rond
point, chacun avait son choix sur ce
problème puisque la ville des Co-
quelicots était réputée pour ses
splendides cafés.
Cette commune avait donné plu-
sieurs martyrs, mais depuis l'indé-
pendance, les yeux de l'Etat sont
braqués dans toutes les directions
sauf vers Bordj-Menaïel, la popula-
tion locale attend sa part de déve-
loppement et aspire légitimement à
un meilleur cadre de vie, mais tout
de même, la question reste posée :
ne dit-on pas que ce sont les
hommes qui amènent le change-
ment ? Alors depuis 1962, qu'a-t-on
fait pour cette région ? Rien du tout.
Des élus sont passés sans jamais
réussir quoique ce soit. La preuve :
aucune construction étatique n'a
été réalisée pour soulager les habi-
tants de leur calvaire, l'héritage lais-
sée par la période coloniale en ma-

tière de structures étatiques, à sa-
voir commissariat, APC, daïra,
postes, stade de football, recette
des impôts et autres n'a pas changé
d'un iota, et c'est très grave et même
trop injuste.
Donc la meilleure solution pour
cette commune est un nouveau dé-
coupage administratif et c'est de
cette manière que la localité sortira
rapidement de son sous-dévelop-
pement. La localité de Bordj-Me-
naïel manque actuellement de
toutes les commodités où rien n'est
à sa place. Elle a toujours été laissée-
pour-compte par les élus locaux et
ses députés. Elle semble avoir été
oubliée par les autorités publiques,
et ce, à tous les niveaux. Elle était
plus importante durant la guerre
de Libération nationale pour son
statut de sous-préfecture (daïra) où
elle avait sous sa coupe de grandes
villes et villages, tels que Tadmait,
Lakhdaria, Naciria, Sidi-Daoud,
Ouled Ameur, Cap-Djinet, Timezrit,
Béni-Amrane, Aïn-Skhouna Issers,
Chabet El Ameur et autres qui, elles,
sont devenues actuellement des
daïras, tandis que Bordj-Menaïel est
restée à la traîne et pour cause,
cette municipalité n'a enregistré
aucun signe de développement ur-
bain et d'infrastructures publiques.
«Nous sommes marginalisés», dira
un commerçant, avant d'ajouter sur
un air dépité : «Quand je vois
d'autres communes et que je les
compare à la nôtre, je me dis qu'il y
a quelque chose qui ne tourne pas
rond. Voyez par vous-même, la po-
pulation de la ville des Coquelicots

vit dans le dénuement et la précarité
la plus totale. La ville a été margi-
nalisée dans tous les secteurs, que
ce soit lorsqu'elle dépendait de la wi-
laya de Tizi Ouzou ou de Boumer-
dès suite au dernier découpage de
1984». La population pensait que
Bordj-Menaïel deviendrait wilaya,
malheureusement ce ne fut pas le
cas, le choix s'est porté sur le Ro-
cher Noir. La preuve, la ville des Co-
quelicots est plus connue par son
titre de «quinze et demie». Pourquoi
donc ? C'est très simple, le fait que
la wilaya de Tizi Ouzou avait béné-
ficié d'un budget éloquent dans les
années 1970 par le Président feu
Houari Boumedienne, les respon-
sables de wilaya de l'époque
n'avaient rien réservé comme
manne financière pour la ville de
Bordj-Menaïel et Dellys. Ce qui a
suscité le courroux des habitants de
la région. Même topo dans la wi-
laya de Boumerdès, Bordj-Menaïel
n'a rien vu venir et les citoyens rê-
vent de jours meilleurs et d'une vie
digne, ce qui n'est pas le cas au-
jourd'hui. La situation est lamen-
table, les routes, le gaz naturel, l'eau
potable, l'éclairage public, l'aména-
gement urbain, le chômage, les in-
frastructures sportives sont les pre-
mières revendications de toute la
population, y compris l'état des lieux
déplorable des voies d'accès aux
différents lotissements, les ruelles
ont perdu de leur bitume devenant
de vraies pistes boueuses, nids-de-
poule, crevasses jonchées de
flaques d'eau. L'agglomération est
démunie de toutes les infrastruc-
tures sportives, à savoir des ter-
rains de proximité, d'une salle om-
nisports, d'une piscine semi-olym-
pique, d'un complexe omnisports,
d'une salle de boxe, d'une salle de
judo, d'une salle de karaté, d'un
centre culturel avec toutes les com-
modités, d'une bibliothèque. Les
moyens de loisirs sont inexistants et
les jeunes sont abandonnés, ils ne
trouvent aucune occupation et tom-
bent dans l'ennui et le marasme. A
quoi servent les jardins publics ?
Pour finir, la population de Bordj-Me-
naïel attend des pouvoirs publics
compétents de braquer leurs re-
gards vers la commune des Co-
quelicots par la construction de
nouveaux sièges pour différentes
structures, à savoir les services des
domaines, le siège de la Conserva-
tion foncière, un siège pour la re-
cette des impôts, la prise en charge
d'un hôpital moderne et autres sec-
teurs étatiques, et c'est pour cela
que Bordj-Menaïel se doit d'être
choisie comme wilaya-délégué. C'est
la seule sortie de crise. 
Quand est-ce que les autorités com-
pétentes de notre pays se penche-
ront-elles sur l'avenir et le devenir
du problème des services des im-
pôts de la daïra de Bordj-Menaïel
pour une meilleure prise en charge
des contribuables et de faciliter la
tâche à ses fonctionnaires tous ser-
vices confondus : Inspection des
impôts, recette, service de caisse,
service de la comptabilité, service
des poursuites organisées en bri-
gades, service principal du contrôle
et de la recherche, service des fi-
chiers et recoupements, service des
commissions de recours et du
contentieux judiciaire et autres.

Ce dernier, au lieu d'accomplir ses
démarches fiscales dans différents
lieux, formule lourde et pesante, de-
vrait faire toutes ses formalités en un
seul lieu, à savoir : un hôtel des Fi-
nances ou un hôtel des Contribu-
tions diverses où seront implantés
divers services : l'Inspection des im-
pôts, le service de l'enregistrement
et la recette.
La construction d'un hôtel des Fi-
nances à Bordj-Menaïel (en rempla-
cement de l'ancien qui a été touché
par le seisme du 21 mai 2003 , puis
incendié lors des émeutes) va per-
mettre à la Direction générale des im-
pôts de la wilaya de Boumerdès et
plus spécialement aux contribuables
de la daïra de Bordj-Menaïel, non
seulement d'inciter à plus de civisme
fiscal, mais surtout d'effectuer un
saut qualitatif vers une consolidation
des recettes fiscales et faciliter la
tâche à ses agents qui travaillent
dans des conditions lamentables,
sans jamais rechigner quoi que ce
soit. L' Inspection des impôts est
très éloignée : Et malgré cette diffi-
culté d'approche et suite à un
constat effectué au niveau des deux
structures et malgré la difficulté sur
le terrain, la Recette des impôts ins-
tallée au niveau du centre culturel
qui fait office d'une nouvelle re-
structuration soit-disant provisoire
n'empêche en aucun cas les agents
de cette institution d'améliorer la
qualité du service rendu pour rap-
procher l'administration du contri-
buable, tandis que l'Inspection est
implantée dans un appartement
avec des locaux exigus du côté de
Bousbaa et il est aberrant que de-
vant l'entrée des lieux les contri-
buables ainsi que les agents qui y tra-
vaillent soient sujets quotidienne-
ment à un décor des plus hideux
(égouts bouchés,ordures ména-
gères, chats et souris font partie du
décor) qui n'honore nullement le
secteur des Finances. Cependant il
faut rendre à César ce qui appar-
tient à César pour dire qu'une fois à
l'interieur de l'Inspection, nous avons
à faire à un professionnalisme au
service de l'humain, par une équipe
d'agents assermentés et d'un ins-
pecteur des impôts (dont nous tai-
rons le nom) d'une gentillesse ex-
trême, sympathique, ouvert, com-
municateur, souriant, récemment
nommé à ce poste de responsabilité
illustrant bien son personnage pos-
sédant un niveau intellectuel ba-
gagé, qui veille au quotidien au res-
pect du contribuable et à l'intérêt gé-
néral de tout un chacun pour
l'adhésion de ce dernier pour l'ac-
complissement des obligations fis-
cales tout en défendant l'adminis-
tration. Être agent des impôts n'est
pas une chose facile mais que vou-
lez-vous, il faut bien que quelqu'un
le fasse ! Dans d'autres pays que le
notre, les agents du fisc sont les mal-
aimés, mais c'est un métier comme
tout les autres, on est appelés à as-
surer cette tâche avec profession-
nalisme. Pour mener à bien cette
responsabilité, c'est avec toute une
équipe d'agents d'administration
composée de sexe féminin et mas-
culin qui réalise un vrai travail d'ap-
proche où la discipline et le travail
dans la légalité sont de rigueur.
Bordj-Menaïelmerite mieux que cela. 

Kouider DJouab

Boumerdès

Mostaganem
Un passeur de harraga
sous contrôle judiciaire
Selon un communiqué rendu
public par le chargé de la
cellule de communication près
de la Sûreté de wilaya de
Mostaganem, agissant sur
information, la police extra-
muros de Mostaganem, en
collaboration avec ceux
chargés de la lutte contre la
cybercriminalité, sont
parvenus à identifier le
compte Facebook d'un
habitué de l'émigration
clandestine qui négociait le
passage de harraga
moyennant une importante
somme d'argent. Le mis en
cause, âgé de 26 ans, habitant
la ville de Mostaganem,
utilisait Facebook pour attirer
les éventuels candidats à
l'émigration clandestine.
Déféré hier devant le tribunal
de Mostaganem, le mis en
cause a été placé sous contrôle
judiciaire en attendant son
jugement, rapporte ledit
communiqué. Pour rappel,
une affaire similaire,
remontant au 14 juin, un
membre d’un réseau de
passeurs de harraga,
originaire de Mostaganem et
âgé de 23 ans, vient d’être
condamné par le tribunal de
Mostaganem à 18 mois de
prison ferme, peine assortie
d’une amende de 300.000 DA.
L’inculpé, impliqué dans
plusieurs affaires similaires,
utilisait Facebook pour attirer
les potentiels candidats à
l’émigration clandestine à
travers le territoire national.
C’est suite à une enquête
menée par la police judiciaire
relevant de laSûreté de wilaya
de Mostaganem que le mis en
cause a été arrêté, ajoute le
même communiqué.

N.Malik
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Bordj-Menaïel : il faut tout revoir !
Vu l'importance de la com-
mune de Bordj-Menaïel qui
est classée parmi les plus
grandes de la wilaya de
Boumerdès, et pour per-
mettre à cette municipa-
lité historique de sortir ra-
pidement la tête de l'eau,
un nouveau découpage ad-
ministratif est plus que né-
cessaire.

Les commerces reprennent leurs activités
sans respect des mesures préventives
Les marchés et commer-
çants informels ont fini par
reprendre normalement
leurs activités, défiant ainsi
les menaces de la direction
du Commerce et les lois de
la République, alors que la
tutel le avait  promis de
mettre de l ’ordre dans le
secteur et menacé,  à
maintes reprises, les contre-
venants de lourdes sanc-
tions en cette période de
crise sanitaire. Pour consta-
ter l ’ampleur de ces pra-
tiques, on a fait un tour dans
les marchés de Relizane, la
rue de Rakaba et des Quatre
chemins sont squattées par
ces derniers. Il a suffi d’un
fléchissement de la vigilance
pour que ces vendeurs en-
vahissent le moindre es-
pace, créant une anarchie
indescriptible.  Collés les
uns aux autres, les commer-

çants ne respectent aucune
mesure de prévention, ni ba-
vettes, ni gants ni même une
distance entre les étals. Ali-
gnés les uns près des autres,
des étals exposés, au nez
des autorités compétentes,
tous types de marchandises.
On y vend des fruits et lé-
gumes, chaussures, acces-
soires de téléphonie, effets
vestimentaires et pain ordi-
naire ou traditionnel (ga-
lettes).Tout est matière à ga-
gner sa journée. Des pro-
duits cosmétiques,  des
ustensiles, des vêtements,
ou encore des appareils
électroniques sont étalés à
même le sol ou sur des sup-
ports bricolés sans respect
des mesures de protection.
Approchés,  ces commer-
çants nous confient : «Nous
ne sommes pas contre la
préservation des vies hu-

maines en cette période de
coronavirus ni contre les dé-
cisions de l’Etat, mais nous
devons gagner notre pain.
Nous avons des obligations
financières et certains
d’entre nous ont des pro-
duits périssables et une
marchandise qui a coûté des
mill ions de dinars»,  nous
dira Noureddine, vendeur de
chaussures installé à côté
d’un vendeur de produits
de vaisselle. A ce propos, la
tutelle avait mis en garde les
commerçants dont l’activité
est suspendue en raison du
confinement sanitaire im-
posé dans le cadre de la
lutte contre la pandémie du
Covid-19, tels les vendeurs
de vêtements et de chaus-
sures, contre les sanctions
encourues en cas d’infrac-
tion. 

N.Malik

Relizane
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N° 598

Mots croisés 

Mot mystère

Dans la citation suivante, un mot a été supprimé :

«L'ambition est comme un .................................................... et ne regarde pas derrière soi»
Est-ce le mot :       

A : Ami ?   B : Homme ?    C : Torrent ?

Solutions du numéro 597
Mot

 mystère

TENDRETE

Le mot manquant

«Nous finissons toujours par avoir le
visage de nos vérités»

( Proverbe Albert Camus )

Le mot manquant

(Proverbe Ben Jonson )

Mots fléchés
Horizontalement : 
E - N - M - B - AMMOCETES - BOURRELE - LUIRAIT - T - E - RIDULE - DEFINI - U -
ARTERES - YEU - ENA - U - TVA - NIER - CREPIE - UI - ESO - SIEN.

Verticalement : 
A - L - D - Y - C - EMBUEE - ETRE - MOI - FAUVES - NOURRIR - APO - CRAINTE
- I - MERIDIENNES - TETU - RAI - I - BEL - LUE - EUE - SETE - SURIN.

 Mots croisés
Horizontalement : 
VANDALES - INAVOUEE - SET - UTES - UR - ETE - S - EGAL - SOI - LIEUS - RO - LET
- OPEN - E - IRMA - S - MATA - RA - EXECUTER - NO - EN - DA - TAG - EMET.

Verticalement : 
VISUELLEMENT - ANERGIE - AXOA - NAT - AETITE - G - DV - ELU - RACE - AOUT
- SOM - UNE - LUTES - PART - M - EEE - ORE - AEDE - SESSIONS - RAT.

HORIZONTALEMENT

I.Comme une étoffe trop lavée.II.Famille de chiens de chasse.III.Porter un
toast. Il ne court pas la campagne bien longtemps.IV.Diaprant.V.Livres
drôles. En portée.VI.Lettres pour le patron. Élargi à l'encolure.VII.Se dit à
voix basse.VIII.Préfixe d'égalité. Devenu presque rouge.IX.Ensemble des
gens du pays.X.Petit coussin d'un fauteuil.XI.Beaux jours. Obtenue après
demande.XII.Difficiles à trouver. Facteur sanguin.

VERTICALEMENT

1.Débutante simplifiée. Donner un coup de main.2.Émoussés. Un élé-
ment dans l'alphabet grec.3.Ne dira pas. Partager une histoire.4.Polir à
l'abrasif. Qui n'est pas dans la gêne.5.Prénom d'une fille de Castille. Pas
encore mûre.6.Qui devra maintenant vivre sa vie. Relatif aux
labours.7.Des chambres populaires. Nonne.8.Choisit par le vote. Autre
nom de l'Irlande. Interjection de surprise.

I
II

III

IV

V

VI

VII

VIII

IX

X

XI

XII

1 2 3 4 5 6 7 8

Mots fléchés 
Fils du soleil au

Pérou
Donner vie

Conscience
morale

Elément de l’œil

Feuilleté à la
viande

S’aggrave
Après bis Dans la main

du cavalier

Fin de verbe
Aptitude phy-

sique

La femme au pot
au lait

Mois du muguet

Partie de jupe
Femelle en mare

Il voit le lever
du jour

Abréviation de
travaux publics

Fractionnée
S’en alla

Compliqués
Millésime

Habit réglemen-
taire

Marque de
puberté

Engin de chantier

Jour de récupéra-
tion

Il vaut 3,14...

Pascal abrégé
Petit canonisé

Spécialiste des
gorges chaudes

Média raccourci
Arrive

En dehors de 
Phase de la lune

Point cuit

Du même
genre Embrouille



12.00 Journal

12.35 Petits plats en équilibre 

12.55 Enceinte avant la fac

13.55 Quatre soeurs unies

par le secret

15.35 Une promesse au nom

de notre amitié

17.10 Les plus belles mariées 

18.15 Journal

18.50 Demain nous appartient 

21.05 The Resident

21.55 The Resident

22.50 Night shift

10.20 Les Z'amours
11.55 Tout le monde veut 

prendre sa place 
12.00 Journal 
12.55 Ça commence aujourd'hui
14.05 Je t'aime, etc.
17.00 Tout le monde a son mot 

à dire
16.15 N'oubliez pas les paroles
18.20 N'oubliez pas les paroles
19.00 Journal 20h00
20.44 Basique, l'essentiel 

de la musique
21.05 Romance
22.00 Romance

09.00 Desperate Housewives 

09.50 Desperate Housewives 

10.45 Desperate Housewives 

11.45 Le journal

12.45 Arnaque à l'amour

14.40 La lettre de Kelly

16.30 Les reines du shopping 

17.40 Chasseurs d'appart'

19.25 Le journal

21.00 Top chef 

23.25 Top chef : des 

moments inoubliables

06.00 EuroNews
06.30 Boule et Bill
07.18 Grizzy et les lemmings
07.50 Dans votre région
09.45 Cut 
09.50 Midi en France  :

Les meilleurs moments
10.50 Midi en France :

Depuis Gien
11.25 Météo
11.30 La voix est libre
12.00 Journal
13.50 Rex, chien flic 
14.35 Rex, chien flic 

16.00 Rex 

16.10 Rex 

16.45 Personne n'y avait 

pensé ! 

16.50 Météo 

17.05 Questions pour un 

champion

19.00 Tout le sport

19.30 Plus belle la vie

19.55 Simone Veil, album 

de famille 

21.05 Des racines et des ailes

23.05 Les secrets de la belle

endormie

14.35 Parcs nationaux, 
quand la nature fait 
recette

17.05 Le point
19.35 Tout le monde veut 

prendre sa place
21.49 Au secours de Béatrice 

06.35 Gym direct 
08.00 La télé même l'été ! 
14.35 Meurtres à l'anglaise 
15.30 Meurtres à l'anglaise 
17.45 C'est que de la télé !
19.05 TPMP : première partie
18.05 La télé même l'été !
20.00 Le grand bêtisier de l'été
22.00 Le grand bêtisier de l'été

13.50 Un dîner presque parfait
14.55 Un dîner presque parfait
16.00 Bones 
16.40 Un dîner presque parfait
17.55 Un dîner presque 

parfait
18.50 Les Marseillais Australia
19.50 Les Marseillais Australia
21.00 Enquêtes criminelles
23.00 Enquêtes criminelles

11.55 Zouzous
16.30 Minikeums 
17.15 Minikeums 
20.15 JO Club
21.05 Irène
22.45 Jeux olympiques 2018 

11.25 Canalbis
12.10 Versailles 
13.15 Versailles 
14.10 Raid dingue
15.55 Marie-Francine
18.45 L'info du vrai
17.45 The Tonight Show 

Starring Jimmy Fallon
21.05 La monnaie de leur 

pièce
22.30 Crac-crac 

16.10 Entre ses mains
18.45 Whisky Bandit
20.50 Rambo
22.40 Rambo 2: la mission
23.45 Deadpool 2

10.20 Free State of Jones
15.35 Non-stop
18.45 En coulisses Ciné+
18.15 Un peuple et son roi
20.50 Sicario : La Guerre 

des cartels

13.40 Le magazine de la santé
14.40 Allô, docteurs !
15.40 Le dauphin et la

caméra-tortue
16.35 Marsupiaux en danger

19.00 Coucous & co 
19.45 Arte Journal
20.05 28 minutes
20.55 Talons aiguilles
22.45 Histoires de cinéma

13.25 Friends
15.25 Section de recherches 
17.30 Section de recherches 
19.40 Quotidien
21.00 90' Enquêtes 
22.30 90' Enquêtes 

17.15 Coupe du monde   
18.35 Coupe du monde 

2017/2018  
20.00 Plateau avant-match
20.30 Haugesund - SK Brann
22.30 Plateau
22.45 Le club Eurosport
23.15 F. Lopez - L. Pouille

Programme

té lév is ion

Sélection

AU NOM DE LA...
DEMOCRATIE (?)

Le duo Matt Damon/Paul
Greengrass de «La Mort dans
la Peau» et «La Vengeance
dans la Peau» se reforme
pour ce film de guerre
explosif et épique. Nous
sommes en 2003 pendant
l’occupation américaine de
Baghdad en Irak. 
L’adjudant-chef Roy Miller et
ses hommes sont chargés de
retrouver les ADM, les
fameuses armes de destruc-
tions massives que le gou-
vernement américain croit
stockées en Irak. Miller et ses
hommes font des interven-
tions dans de nombreux
sites sans rien trouver, et
Miller se pose des questions.
Et si les ADM n’existaient
pas ? Et si se n’était qu’un
leurre pour conquérir et ins-
taurer «la démocratie» dans
un pays instable ? Miller va
mener sa propre enquête et
découvrir la vérité sur cette
sombre affaire. Avec «Green
Zone», Paul Greengrass réa-
lise un de ses meilleurs films
avec les deux Jason Bourne
bien  sûr. L’histoire est
excellente et le spectateur
n’est jamais perdu dedans et
accroche dés les première
minutes, le scénario a été
simplifié pour mieux com-
prendre car des histoires
comme celle-là sont parfois
compliquées à comprendre
mais ici ce n’est pas le cas.
Le point fort de «Green
Zone», c’est sa réalisation,
Greengrass filme comme les
Bourne, en caméra portée et
apporte un réalisme démen-
tielle de la guerre avec les
interventions musclées des
soldats, la violence et l’ac-
tion sur le terrain. Le film
possède des scènes d’action
démentes comme la
séquence finale avec une
traque et une fusillade
intense et le crash spectacu-
laire d’un hélicoptère, et le
film possède également des
interventions de soldats sur
le terrain. Grâce à la réalisa-
tion en caméra portée de
Paul Greengrass, le specta-
teur est  pris dans l’histoire
comme jamais grâce à l’in-
tensité de l’action et son
réalisme, comme le vocabu-
laire des soldats, leurs inter-
ventions sur le terrain, les
scènes d’action, le conflit
politique, la musique inten-
sifie également tous ces élé-
ments. 
En bref «Green Zone» est un
excellent thriller de guerre
avec un réalisme impres-
sionnant grâce à la réalisa-
tion démente de Paul
Greengrass, à l’interprétation
de son acteur principal, Matt
Damon et à ses scènes d’ac-
tion explosive et bien sûr
son scénario génial. Un
excellent film qui montre le
réalisme de la guerre.

C H RO N I K
p a r  H e r b é
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Ciné Premier - 20.50
Sicario : La Guerre 
des cartels   
Film policier de Stefano Sollima

,Le passage de migrants aux USA est le nou-
veau jackpot des cartels. Trois kamikazes isla-
mistes utilisent cette filière pour commettre un
attentat. La DEA déclenche une guerre des car-
tels pour désorganiser ce trafic. 

,Comment un vétéran de la guerre du Vietnam,
méprisé par ses concitoyens et traqué par la police,
redevient une impitoyable machine de guerre.

,Lors d’un vol Londres-New York, un agent aguerri de la
police de l’air reçoit un SMS inquiétant : un inconnu à bord
menace d’assassiner un passager toutes les vingt minutes si
le gouvernement ne lui verse pas 150 millions de dollars.

Ciné Premier - 15.35
Non-stop       
Film d'action de Jaume Collet-Serra

Ciné Frisson - 20.50
Rambo       
Film d'action de Ted Kotcheff



U n travail de remise
en forme des contes
anciens, organisé
par un groupe de

professeurs universitaires
pour leur donner un coup de
jeune qui les rendront plus
passionnants pour les enfants
d'aujourd'hui. Ce travail de
simplification s'est fait chez
nous pour des romans de
Mammeri, Dib, pour donner
l'envie de lire à une jeunesse
qui se trouve en net décalage
avec les vétérans de la littéra-
ture algérienne. Vicenta Her-
nandez Avarez, faisant partie
d'une équipe pédagogique
chargée de la réécriture de ce
genre narratif de type factif,
nous fait part d'une expérience
qui mérite d'être retenue.

A l’image de Vava Inouva, Le
Petit Chaperon rouge...
La ressemblance est frappante,
bien que la version chantée
soit élaguée pour les besoins
d'une voix d'un genre musical.
On considère que le conte
donne à voir des images d'une
société à une époque donnée
de son histoire, celle au cours
de laquelle un producteur s'est
mis à composer le conte en
s'inspirant de son milieu so-
cioculturel. Donner à lire un
texte, c'est-à-dire une histoire
fictive qui remonte au temps
des grands-parents, ne serait
peut- être pas convenable. 
Le Petit Chaperon rouge, tra-
duit dans toutes les langues
après avoir été soigneusement
écrit par Ch. Perrault, focalise
tous les regards sur un per-
sonnage féminin, une petite
fille éponyme du conte qui va

à l'aventure à travers un bois
pour finir comme victime in-
nocente d'un loup qu'elle avait
eu l'imprudence de rencontrer
sur son chemin pour avoir trop
traîné. Sa mère lui avait pour-
tant donné la consigne d'aller
tout droit chez sa grand-mère
impotente pour lui porter un
couffin renfermant des vic-
tuailles. Ce conte de Perrault,
qui nous fait remonter loin
dans le passé, nous permet de
découvrir une société ar-
chaïque dont les personnages
sont différents de ceux d'au-
jourd'hui. La grand-mère ne vit

pas de sa pension de vieillesse
ou d'une retraite, elle est à la
merci de sa fille mariée et de
laquelle elle attend chaque
jour un couffin. La maman est
esclave des tâches ménagères
et a des devoirs sacrés. Quant
au père, il a toujours son statut
de privilégié comme élément
protecteur. «Les contes, té-
moignage d'une époque, des
formes de vie de la collecti-
vité, signalent aussi qu’elle est
l'échelle des valeurs, quels
sont les problèmes majeurs
d'une société et son intérêt à
les faire connaître et partager

par les nouvelles générations.
Les contes constituent une
partie des contenus des sa-
voirs, objet de l'enseignement.
Leur utilisation pédagogique,
avouée ou non, a été une
constante tout au long de l'his-
toire», note Hernandez Alvarez
dans son étude des contes et
sa conception futuriste.
Les femmes d'aujourd'hui en
nette contradiction avec celles
de l'ancien temps. Beaucoup
de femmes châtiées ou tuées
pour avoir osé parler ou
connaître la vérité comme
dans Barbe bleue ou Cen-
drillon ont été empêchées de
s'épanouir. Au XXIe siècle, on
trouve des grands-mères phar-
maciennes, ingénieurs... La
femme est devenue professeur,
quant à la jeune fille, elle ne
rêve plus du prince charmant,
mais d'études fructueuses qui
la libèrent des contraintes in-
fériorisantes ou avilissantes
avant d'envisager le mariage.
Etant donné les capacités qu'a
un conte de transmettre des
idéologies, une culture, des
traditions, un état d'esprit, il y
a intérêt à revoir son contenu
pour ne pas continuer à véhi-
culer les archaïsmes, les men-
talités rétrogrades des temps
anciens. On travaille pour le
renouveau du conte. Tel est
l'objectif des Etudes réunies
de Catherine d'Humières au
sein d'une équipe universitaire.
Dans les récits actuels, il y a
des personnages choisis pour
incarner le modernisme avec
tout ce que cela implique
comme corollaires. 
Les aînés transmettent des va-
leurs en rapport avec l'actua-
lité, les nouveaux lieux com-
muns et les stéréotypes. Les
rôles attribués aux adultes ne
sont plus les mêmes, ils sont
détenteurs du pouvoir et non
pas du savoir. Les stratégies
changent également dans les
contes modernes, particuliè-
rement ceux des animaux.

Abed Boumediene

Littérature jeunesse
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LA DÉCISION RELÈVE 
DU GOUVERNEMENT

La décision de réouverture
des musées et
établissements culturels
«relève de la politique
générale du gouvernement
et des orientations du
Comité scientifique de suivi
de la pandémie du
coronavirus», a indiqué
lundi à Alger la ministre de
la Culture Malika Bendouda.
S’exprimant en marge d’une
visite au musée des Beaux-
arts d'Alger, Malika
Bendouda a expliqué que le
ministère de la Culture ne
pouvait «prendre seul la
décision de rouvrir les
établissements culturels»,
fermés depuis mars dernier
dans le cadre des mesures
préventives prises par l'Etat
depuis l'apparition du
coronavirus.
Faisant part d’un protocole
sanitaire propre à chaque
établissement, Mme

Bendouda a souligné que la
levée des restrictions sur les
visites de musées et la
réouverture des
établissements culturels
publics se fera manière
«graduelle».
Les directions des musées,
théâtres et bibliothèques se
doivent d'appliquer un
protocole sanitaire dans le
cadre du dispositif de reprise
de leurs activités respectives.
A une question sur la reprise
d’activités de certaines
galeries d'art privées,
incluses parmi d'autres
activités commerciales dans
le décret exécutif 20-145 du
7 juin dernier portant
réaménagement du
dispositif de prévention et
de lutte contre la
propagation du coronavirus,
la ministre a précisé
qu’«aucun établissement
culturel sous tutelle du
ministère de la Culture n’est
autorisé pour le moment à
reprendre ses activités».
Interrogée sur la
programmation des festivals,
la ministre a indiqué que
des «plans d’action» pour la
reprise des activités
culturelles ont été élaborés,
notant que le souci de son
département était de
«sauver le maximum
d'activités culturelles et
permettre aux artistes de
reprendre le travail».
Evoquant les aides octroyées
au profit des artistes affiliés
à l'Onda (Office national des
droits d'auteur et droits
voisins) dont les activités
sont suspendues en raison
de la pandémie de
coronavirus, la ministre a
assuré que l'opération s'est
déroulée dans la
«transparence» en tenant
compte de la situation
«financière» des artistes et
du fonds affecté à cet effet.

R. C.

RÉOUVERTURE DES
ÉTABLISSEMENTS
CULTURELS Une réécriture des contes

Cérémonie des Oscars

La 93e édition des Oscars est re-
poussée de deux mois en raison
des fermetures des cinémas et
des changements dans le calen-
drier de tournage des films.
L'édition 2021 des Oscars, les plus
prestigieux prix de Hollywood, a
officiellement été reportée en rai-
son de la pandémie de coronavi-
rus. Elle ne se déroulera pas le
28 février, mais deux mois plus
tard, le 25 avril 2021, comme l'a ré-
vélé ce lundi 15 juin l'Académie
des arts et sciences du cinéma. En
effet, la crise du coronavirus a
engendré de nombreux boule-
versements, parmi lesquels la fer-
meture des cinémas, et a boule-
versé le calendrier des produc-
tions hollywoodiennes.
L'Académie a donc également

étendu la période de sortie des
films éligibles aux Oscars, qui
passe du 31 décembre 2020 au
28 février 2021. Elle espère ainsi
«donner aux cinéastes la sou-
plesse nécessaire pour terminer
et sortir leurs films sans être pé-
nalisés», expliquent les respon-
sables de l'Académie dans un
communiqué. L'Académie avait
déjà récemment assoupli son rè-
glement pour permettre excep-
tionnellement aux œuvres sorties
directement sur les plateformes
de vidéos à la demande de
concourir.

«Nous évoluons en terrain
inconnu cette année»
La plupart des salles de cinéma
américaines restent fermées, avec

en toile de fond la crainte d'une ré-
surgence de l'épidémie de Covid-
19 dans de nombreux États. Au-
cune décision n'a encore été prise
sur le fait de savoir si la cérémo-
nie des Oscars se déroulera de-
vant son parterre de stars habi-
tuel ou se transformera en remise
des prix «virtuelle». «Nous évo-
luons en terrain inconnu cette
année et nous continuerons à tra-
vailler avec nos partenaires de
l'Académie pour garantir que le
spectacle de l'an prochain soit
sûr», souligne de son côté Karey
Burke, présidente d'ABC, qui dif-
fuse cette soirée phare de Holly-
wood. Le report annoncé lundi ré-
pond aux inquiétudes de nombreux
professionnels du cinéma qui esti-
ment que les films sortis en 2020 se-

raient trop peu nombreux pour per-
mettre une sélection solide. Les
Oscars ont déjà été reportés par le
passé, comme en 1938 après des
inondations à Los Angeles, après
l'assassinat de Marthin Luther King
en 1968 et la tentative d'assassinat
commise contre le président Rea-
gan en 1981. Mais jamais la céré-
monie n'avait été décalée de plus
d'une semaine. L'inauguration du
musée des Oscars, dont la
construction est en voie d'achève-
ment à Los Angeles, a également
été reportée par l'Académie. Le site,
qui devait être présenté au public
le 14 décembre prochain, ouvrira fi-
nalement ses portes le 30 avril
2021, dans la foulée de la 93e édi-
tion des Oscars.

AFP

Reportée au 25 avril 2021

kCe que nous vous
rapportons, c'est une
version adaptée au
monde moderne de
chaque conte populaire,
sous prétexte que le
public enfant a changé
d’hier à aujourd'hui.

culture



Hachis parmentier

INGRÉDIENTS
Pour la préparation de viande
- 6 échalotes
- 2 c à s d'huile végétale 
- 55 g de beurre doux
- 1 feuille de laurier
- 1 brin de thym frais
- 500 g d'épaule d'agneau hachée 
- 1 c à s de concentré de tomates
- 1 litre de fond d'agneau ou de volaille (ou 1
cube dilué dans 1 litre d'eau)
- 250 g de petits pois 
Pour la purée
- 500 g de pommes de terre épluchées et
coupées en gros morceaux
- 12 cl de lait, 125 g de beurre, 2 jaunes
d’œufs, sel.

PRÉPARATION
Préparez la préparation à viande. Taillez les

échalotes et les carottes en petits cubes, faites
chauffer l'huile et 50g de beurre à feu moyen
jusqu'à l'apparition de mousse, ajoutez les
échalotes, la carotte, le laurier et le thym, faites
revenir 5 minutes, remuez de temps en temps,
ajoutez l'agneau, faites-le dorer tout en
l'émiettant avec une fourchette, assaisonnez.
Incorporez le concentré de tomates, faites
réduire 20 minutes, jusqu'à obtenir la
consistance d'une sauce, ajoutez les petits pois
dans les 5 dernières minutes. Préparez la purée,
disposez les pommes de terre dans une
casserole d'eau froide salée, portez à ébullition
puis faire cuire 20 minutes, égouttez les pommes
de terre et écrasez-les encore chaudes au travers
d'un chinois ou passez-les au presse-purée, faites
fondre le beurre dans le lait, mélangez à la purée
avec les jaunes d’œufs et l'assaisonnement,
préchauffez le four à 190°, versez la viande
dans un plat à four beurré de manière
homogène, à l'aide d'une cuillère, garnissez
de purée une poche à douille, dressez des
lignes de purée sur la viande, enfournez
pendant 30 minutes, jusqu'à ce que le
dessus du hachis soit doré, laissez reposer
10 minutes avant de servir directement
dans le plat de cuisson.
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Horaires des prières

SANTÉ

Samu :

021.67.16.16/67.00.88

CHU Mustapha : 

021.23.55.55

CHU Ben Aknoun : 

021.91.21.63

CHU Beni Messous : 

021.93.11.90

CHU Baïnem : 

021.81.61.13

CHU Kouba : 

021.58.90.14

Ambulances : 

021.60.66.66

Dépannage Gaz :

021.68.44.00

Dépannage
Electricité :

021.68.55.00

Service des eaux :

021.58.32.32/58.37.37

SÉCURITÉ

Protection civile :

021.61.00.17

Sûreté de wilaya :

021.63.80.62

Gendarmerie :

021.62.11.99/62.12.99

ADRESSES UTILES

Aéroport Houari-
Boumediene

021.54.15.15                                              

Air Algérie

(Réservation)
021.28.11.12

Air France :

021.73.27.20/73.16.10

ENMTV : 

021.42.33.11/12

SNTF :

021.76.83.65/73.83.67

SNTR :

021.54.60.00/54.05.04

Hôtel El-Djazaïr :

021.23.09.33/37

Hôtel El-Aurassi :

021.74.82.52

Hôtel Hilton :

021.21.96.96

Hôtel Sofitel :

021.68.52.10/17

Hôtel Sheraton :

021.37.77.77

Hôtel Mercure :

021.24.59.70/85

n u m é r o s
u t i l e s

R e c e t t e  d u  j o u r

Météo
Mercredi 17 juin : 
26°C

,Dans la journée :
Ciel plutôt dégagé
max 26°C ressentie 24°C
Vent modéré de sud

,Dans la nuit :
Partiellement nuageux
17°C ressentie  20°C 
Vent modéré d'ouest

Alger : 
Lever du soleil : 05:28
Coucher du soleil : 20:09

Santé

,Sans particules abrasives, ce gommage
élimine impuretés et cellules mortes en
douceur pour donner bonne mine à toutes les
peaux.

Les ingrédients
- 1 cuillerée à café de bicarbonate de soude
alimentaire
- 1 cuillerée à café d'huile d'argan, de jojoba
ou de noyaux d'abricot
- 2 gouttes d'huile essentielle de citron zeste
(facultatif)

La recette
Versez les ingrédients l'un après l'autre dans un
bol, mélangez la préparation à la cuillère, de ma-
nière à obtenir une pâte homogène.

Comment l’utiliser
Humidifiez votre visage à l'eau tiède.
Appliquez le mélange en insistant sur la zone T
(front, nez et ailes du nez, menton).
Massez doucement sans appuyer ni frotter pen-
dant 2 minutes au moins.
Rincez à l'eau tiède, puis séchez votre visage en
le tamponnant avec une serviette propre.
Réhydratez avec une crème de jour ou un soin.
Conseil 
La préparation ne se conserve pas.
Elle convient pour une seule application.
L'huile essentielle de citron est photo-sensibilisante.
Ne pas s'exposer au soleil ensuite. À éviter en cas
de grossesse. Faire un essai préalable dans le pli
du coude. Si, au bout de 24 heures, aucune réaction
cutanée n'apparaît (rougeurs ou démangeaisons),
on peut utiliser ce soin sans souci.

Gommage visage au citron

Mercredi 25 Chaoual 1441 :
17  ju in 2020

Dhor .....................12h50
Asser .....................16h42
Maghreb ................20h14

Icha .......................21h52
Jeudi 26 Chaoual 1441 :

18 juin 2020
Fedjr ......................03h38 

HORAIRES
VALABLES 

DÉPARTS

Alger vers

Paris (Charles De
Gaulles), 07h35
Lille, 08h45
Lyon, 09h50
Marseille, 11h30
Bamako, 18h30 
Dakar, 20h45
Genève, 18h11
Istanbul, 11h30, 
12h00
Londres, 10h05
Genève, 10h00
Rome, 10h40
Barcelone, 16h45
Madrid, 09h55
Montréal, 14h45
Le Caire, 09h30
Dubaï, 16h30
Casablanca, 09h45
Tunis, 16h00
Damas, 20h00
Aman, 16h00
Beyrouth, 16h00
Francfort, 10h30
Moscou, 16h20
Niamey, 20h50
Nice, 08h10
Nouakchott, 21h15

DÉPARTS

Oran vers

Alicante, 1445
Bruxelles, 09h00
Casablanca, 07h45
Djeddah, 1700
Lyon, 08h50
Marseille, 09h00,
12h45
Oujda, 8h00, 18h25
Paris Orly, 08h30
Toulouse, 09h00

DÉPARTS

Annaba vers

Lyon, 11h00
Marseille, 08h00
Paris, 23h00

DÉPARTS

Sétif vers

Lyon, 09h30, 14h40
Paris Orly, 07h 55,
19h25

DÉPARTS

Batna vers

Marseille, 10h30
Paris, 10h15

DÉPARTS

Béjaïa vers

Marseille, 08h30
Paris, 09h20
Lyon, 13h30

DÉPARTS

Biskra vers

Paris, 10h10

DÉPARTS

Constantine vers

Marseille, 08 h 00
12 h 30
Paris, 13h00
Nice, 07h55
Mulhouse, 10h15
Lyon, 07h50

Tunis, 16h00

DÉPARTS

Chlef vers

Marseille, 13h00

DÉPARTS

Tlemcen vers

Paris Orly, 08h45

DÉPARTS

Tamanrasset vers

Paris Orly, 02h45

LIGNES
INTÉRIEURES

Alger vers

Annaba, 09h30,
15h50, 16h00, 17h30
Constantine, 06h00,
13h10, 14h50, 17h30,
20h00, 21h45, 22h10
Oran, 06h00, 11h00,
11h30, 17h45, 19h30,
20h50
Sétif, 08h00, 15h45
Ghardaïa, 07h00
18h30
Jijel, 08h10, 09h00
In Salah, 13h00
H.Messaoud, 06h45,
07h40, 18h00, 
19h00, 20h45

DÉPARTS

Alger vers

Paris (Charles De
Gaulles), 07h35
Lille, 08h45
Lyon, 09h 50
Marseille, 11h30
Bamako, 18h30 
Dakar, 20h45
Genève, 18h11
Istanbul, 
Londres, 10h05
Genève, 10h00
Rome, 10h40
Barcelone, 16h45
Madrid, 09h55
Montréal, 14h45
Le Caire, 09h30
Dubaï, 16h30
Casablanca, 09h45
Tunis, 16h00
Damas, 20h00

DÉPARTS

Rome vers
Alger, 13h40

Rimini vers
Alger, 11h00

DÉPARTS

Madrid vers

Alger, 13h00, 12h30,
13h00

Barcelone vers
Alger, 19h05

Alicante vers
Oran, 16h45

DÉPARTS

Caire vers

Alger, 15h30

DÉPARTS

Paris vers

Alger, 08h05, 1h55,
19h10

Paris vers

Annaba, 15h55,
16h50

Paris vers

Béjaïa, 12h55

Paris vers

Constantine, 16h35

Paris vers

Oran, 12h55

Bordeaux vers

Alger, 18h40

Marseille vers

Alger, 14h15

Marseille vers

Annaba, 10h30

Marseille vers

Batna, 13h00

Marseille vers

Béjaïa, 11h00

Marseille vers

Constantine, 10h30,
15h15

Marseille vers

Oran, 11h45, 15h40

Metz vers

Alger, 12h25, 15h30

Nice vers

Alger, 10h50

Nice vers

Constantine, 10h20

Lille vers

Alger, 12h30

Lyon vers

Alger, 13h00

Annaba, 13h50

Béjaïa, 10h40

Constantine, 16h15

Oran, 12h05

Sétif, 12h15

DÉPARTS

London vers

Alger, 14h05

DÉPARTS

Casablanca vers

Alger, 11h40

Casablanca vers

Oran,09h10

DÉPARTS

Oujda vers

Alger, 18h15, 18h35

Dubaï vers

Alger, 03h05

Djeddah vers

Alger, 03h40

Djeddah vers

Oran, 01h45

DÉPARTS

Tunis vers

Alger, 10h20, 15h50,

18h20

Constantine, 17h35

I N F O S
VO L S



En effet, la Société sportive par ac-
tions fonctionne depuis l’été dernier,
soit depuis la démission du président
Ahmed Belhadj dit «Baba», sans pa-
tron ni Conseil d’administration. Cette
situation est contraire aux disposi-
tions inscrites dans le nouveau cahier
des charges de la direction de contrôle
de gestion et des finances, créée il y a
quelques mois par la Fédération al-
gérienne de football.
A l’approche de la date butoir, fixée
par ladite direction aux clubs profes-
sionnels pour se soumettre aux cri-
tères exigés par le nouveau cahier des
charges permettant par là même de
postuler à une licence professionnelle
à partir de la saison prochaine, l’ac-
tuelle direction des «Hamraoua», à sa
tête le directeur général, Si Tahar Che-
rif El Ouezzani, est prise de panique.
Face au danger qui guette le club

phare de l’Ouest, des tentatives sont
entreprises par Cherif El Ouezzani et
ses collaborateurs en direction des
membres actionnaires de la SSPA du
club pour tenir leur assemblée géné-
rale (AG) afin d’élire un nouveau
Conseil d’administration ainsi qu’un
nouveau président.
«Pour l’heure, aucune perspective
d’une programmation prochaine d’une
AG des actionnaires n’est en vue. Ce
qui se dit ici et là n'est que rumeurs,
au moment où le club est secoué par
une crise multidimensionnelle», a in-
diqué, lundi à l’APS, Nacereddine Bes-
sadjrani, membre de l’AG des action-
naires et de l’ex-Conseil d’adminis-
tration.
Dans les milieux du MCO, l’on croise
les doigts, estimant que leur club «est
pris en otage». En fait, les intermi-

nables conflits entre les actionnaires,
qui perdurent depuis plusieurs an-
nées, n'ont fait qu'enfoncer une for-
mation, jadis fierté du football de la ré-
gion oranaise.

Absence de bilans financiers 
Contraint à la démission en juin de
l’année passée, Ahmed Belhadj dit
être toujours l’actionnaire majoritaire
de la SSPA du club, un statut que lui
dispute son rival, Youcef Djebbari.
L’absence d’un président et d’un
Conseil d’administration n’est pas le
seul handicap qui pourrait priver le
MCO d’une licence professionnelle la
saison prochaine, puisque le club doit
répondre à d’autres critères retenus
dans le cahier des charges. Parmi eux,
la présentation des bilans financiers
des présidents qui ont défilé aux com-

mandes de la SSPA depuis sa création
en 2010. Un autre handicap de taille,
puisqu’il faudra remonter dans le
temps pour trouver trace d'une AG
des actionnaires pour approuver les
bilans des présidents qui se sont suc-
cédé à la tête de la SSPA, déplore-t-on
du côté de l’actuelle direction du
«Mouloudia». Cette dernière ne sait
plus à quel saint se vouer, sachant
que le club croule sous les dettes au
moment où les choses ne font que
s’envenimer sur le plan financier.
Cette situation avait d’ailleurs incité le
président du club sportif amateur,
Tayeb Mahiaoui, à saisir la justice qui
avait désigné une experte pour faire
toute la lumière sur ce dossier. Mais la
crise sanitaire qui secoue le pays et le
monde entier depuis quelques mois a
quelque peu retardé le travail de cette
experte, a-t-on appris d’un proche col-
laborateur de Mahiaoui.
L’indisponibilité des bilans financiers
en question est aussi pour beaucoup
dans l’échec du processus d’affilia-
tion du club à l’entreprise «Hyproc
shipping compagny» (filiale de Sona-
trach), malgré le protocole d’accord
signé entre les deux parties en jan-
vier 2019, et ce, au grand dam de toute
la famille mouloudéenne. Cette der-
nière a énormément tablé sur cette
transaction pour éviter à son club des
lendemains incertains.

R. S.
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Transfert :
l’Algérien 
Adam Ounas
pressenti 
à Lille  

L'international
algérien Adam
Ounas sociétaire de
Naples (Serie A)
serait convoité par
Lille (Ligue 1
française), a indiqué
lundi le site
footmercato.
Selon la même
source,
l'international
algérien Ounas
devrait pallier le
départ de
l'international
argentin, Nicolas
Gaitan dont le
contrat expire le 30
juin 2020.
Adam Ounas (23
ans), avait été prêté
par Naples à l'OGC
Nice pour une
saison, mais la
direction du club
azuréen a décidé de
ne pas lever l'option
d'achat.
A Nice (France) cette
saison, le champion
d’Afrique, l’Algérien
Adam Ounas a
disputé 19 matches,
inscrivant 4 buts et
quatre passes
décisives.
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MC Oran

La

LA NOUVELLE RÉPUBLIQUE
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,La longue période
d’inactivité en raison du
Covid-19 n’a pas été
exploitée au MC Oran pour
remettre de l’ordre dans la
maison en dépit du fait que
ce club de Ligue 1 de
football soit sérieusement
menacé de non-délivrance
de la licence professionnelle
la saison prochaine.

n MCO, une équipe qui n’est toujours pas sortie de l’auberge. (Photo > D. R.)

Aucune perspective d’une sortie de crise en vue 

,La Fédération algérienne de football
a appelé lundi les joueurs et leurs staffs
techniques à rester «vigilants» tout en
respectant les mesures de prévention
sanitaire afin de rompre rapidement la
chaîne de transmission du coronavi-
rus. «Le gouvernement opte pour le dé-
confinement territorial, le confinement
sanitaire est prolongé pour une période
de quinze jours pour certaines régions
du pays classées orange et rouge. Les
infrastructures sportives resteront fer-

mées», a indiqué la Commission médi-
cale de la FAF, présidée par le docteur
Damerdji Djamal-Eddine. La Commis-
sion médicale a appelé également au
maintien du dispositif sanitaire «strict»
et la recherche active et systématique
des sujets contacts en cas de conta-
gion afin de rompre rapidement la
chaîne de transmission du coronavi-
rus et cela conformément à l'instruction
n°10 du 27 mai 2020 relative au renfor-
cement de l’identification et du suivi

des sujets contacts de cas de Covid-
19. «Les médecins des clubs sont invi-
tés à appeler leurs joueurs et leur staff
à rester vigilants tout en respectant les
mesures de prévention notamment les
règles d'hygiène, l'obligation du port
de masque de protection, la distancia-
tion sociale et l'ensemble des mesures
barrières à l'effet de contribuer à la rup-
ture de la chaîne de propagation du
virus», a-t-on ajouté. Le staff médical
du club est appelé aussi à veiller au
renforcement du dispositif de sur-
veillance sanitaire eu égard à l'évolution
de la situation épidémiologique no-
tamment après la reprise progressive

des activités économiques, commer-
ciales et de services, tout en rappelant
aux joueurs de ne pas prendre de mé-
dicaments ou de compléments ali-
mentaires proposés par une tierce per-
sonne, ni par un proche sans avoir pris
un conseil médical et d’assurer qu'ils ne
contiennent aucune substance inter-
dite. «La commission médicale fédérale
et la sous-commission antidopage conti-
nuent à relever les défis liés à cette
pandémie en plaçant la santé de nos
joueurs et la protection du football
propre au premier rang de notre pré-
occupation», conclut le communiqué
de la FAF.n

Football

La FAF appelle à la vigilance et au respect «strict» du dispositif sanitaire  

,Chelsea, actuel 4e au classement de
Premier league anglaise de football,
aurait entamé des discussions avec
Brentford (Div. 2 anglaise) pour s'at-
tacher les services de l'attaquant in-
ternational algérien Said Benrahma,
a rapporté lundi RMC Sport sur son
compte Twitter. Selon des informa-
tions du média français, détenteur des
droits de retransmission de la Pre-
mier league, le club londonien a même
fait part de son intérêt à Brentford,
sans pour autant transmettre d'offre
pour le moment. Avant l’arrêt de la
saison en raison de la crise sanitaire
liée au nouveau coronavirus (Covid-
19), Benrahma (24 ans) en était à 10
buts en 34 matches et 7 passes déci-
sives. Cette saison, l'ancien niçois était
même considéré comme l’un des

meilleurs joueurs de la Championship. 
Arsenal, Leicester City, ou encore
Aston Villa, sont aussi intéressés par
son profil. Selon plusieurs indiscré-
tions, Brentford demandera au moins
20 millions d'euros pour céder le
joueur algérien. Depuis son arrivée
en Angleterre en 2018, Benrahma est
en train de réaliser sa meilleure saison
sur le plan statistique. Benrahma est
plus que jamais dans la forme de sa vie
avec Brentford.
A Brentford avec lequel son contrat
cours jusqu'au 2022, l'enfant de Aïn
Témouchent est devenu l'une des
pièces maîtresses de son équipe,
contribuant grandement à la 4e place
que son équipe occupe en Cham-
pionship, synonyme de barrages d'ac-
cession en Premier league.n

,L'international algérien du Milan AC
(Serie A italienne de football), Ismaïl
Bennacer, est considéré comme l'un
des joueurs préférés du milieu offensif
croate du Real Madrid et Ballon d'or
2018, Luka Modric, a indiqué ce der-
nier. «Mes joueurs préférés ? J’ai tou-
jours aimé les joueurs de style. Totti, Del
Piero, Pirlo. Il y a maintenant des jeunes
qui promettent beaucoup, surtout Za-
niolo, un talent pur. De plus, Sensi est
très intéressant. J’aime aussi Insigne,
Papu Gomez, Ribéry et Bennacer», a-t-
il déclaré sur les colonnes du quoti-
dien italien La Gazzetta dello Sport.
Bennacer (22 ans), devenu une pièce
maîtresse dans le dispositif de l'entraî-
neur Stefano Pioli, s'est engagé avec
Milan en août 2019 pour un contrat de
cinq saisons, soit jusqu'en 2024, contre
un montant de 16 millions d’euros, en
provenance d'Empoli, relégué en Serie
B. L'Algérien, désigné meilleur joueur de
la Coupe d'Afrique des nations CAN-

2019 remportée par les «Verts» en
Egypte, a été déjà encensé par son co-
équipier et gardien de but international
italien Gianluigi Donnarumma, ainsi que
par l'ex-joueur vedette du club, Deme-
trio Albertini. Considéré comme l'un
des internationaux algériens les plus
convoités durant cette période, Ben-
nacer intéresserait plusieurs forma-
tions européennes telles que le Paris SG,
Manchester City, ou encore le Real Ma-
drid.
De son côté, la direction milanaise, qui
aurait fixé la clause libératoire de Ben-
nacer à plus de 45 millions d'euros, ne
compte pas céder aussi facilement l'une
des révélations du club lombard.
Pour son retour à la compétition après
une suspension de trois mois provo-
quée par la pandémie de coronavirus,
l'AC Milan a été éliminé vendredi en
demi-finales de la Coupe d'Italie en fai-
sant match nul (0-0) sur le terrain de la
Juventus de Turin (1-1 à l'aller).n

Italie 
Bennacer, l’un des joueurs préférés 
de Modric

Angleterre

Chelsea entame les discussions avec
Brentford pour Benrahma  



La Nouvelle République : La reprise de
la compétition suscite moult interroga-
tions. Les uns la veulent le plutôt pos-
sible, d'autres, seringue en main, la condi-
tionne à un sauvetage financier, et le troi-
sième palier se penche du côté du
docteur Dermadji qui s’oppose à une re-
prise dans l'immédiat. Quel est l'avis de
Mecherara ?
Mohamed Mecherara : S'agissant de la
santé humaine et du risque de propagation,
chacun de nous constitue un danger pour
les autres. Il me paraît utile de conditionner
cette reprise par un protocole sanitaire sé-
rieux. Si l'on se base sur celui adopté par
des pays européens tel que l’Allemagne, il
paraît particulièrement impossible à réaliser
chez nous, ne serait-ce que l’obligation de
faire subir à tous les joueurs, dirigeants,
staff technique, médical, arbitres officiels
de match, et tout accompagnateur deux
tests PCR dans la semaine, dont le second
à la veille du match, assurer le transport
dans des bus redéfinis en terme de places
et entièrement stérilisés, désigner l'hôtel
qui reçoit l'équipe en déplacement long-
temps à l'avance (dans les pays voisins,
largement dotés d’hôtels touristique, la
liste a été agréé par les services sanitaires)
et le soumettre aux règles d'hygiènes défi-
nies par les autorités… Tout cela a un coût
énorme. Qui supportera cette charge ?
Avons-nous les capacités de mettre en place
de tels dispositifs… je ne le pense pas.

La corruption, une lèpre tel un tourbillon
chargé de matches truqués, de combines,
continue de porter atteinte à l'image du
football national, il vient d'être écla-
boussé par un énième scandale de cor-
ruption. En votre qualité d'expert, quelle
analyse faites-vous de ce mauvais jeu ?
La corruption s'est développée dans le
monde du football, pareillement à son dé-
veloppement dans le monde économique,
dès lors qu’on a permis à l'argent sale issu
des marchés parallèles et non officiels, d'en-
trer en force dans le monde du football. A
cela viennent s'ajouter la faiblesse et l'ab-
sence de crédibilité des institutions char-
gées de lutter contre la corruption qui ont
évité de s'engager dans leur mission dès
les premières affaires rendues publiques.
A aucun moment, ni la FAF, ni la LFP n'ont
eu le courage de se saisir des affaires pu-
bliques, exposées à la télévision et sur les
média sonores et écrits. Au sein du football
s'est alors constitué la même Isaba que
dans le monde économique, et ils sont tou-
jours là.
Exemple : s'est-on inquiété de savoir pour-
quoi le DG qui est actuellement inculpé a
eu sa candidature à la présidence du club
concerné, rejetée par la DRAL de la wilaya
avant de le nommer DG ?

En 2005, vous disiez ceci «dans le sport
aujourd'hui, pour atteindre le haut ni-
veau, il n'y a pas 36 000 chemins. Avant
d'ajouter : a la fin des années 1980, on

avait arrêté toute forme de formation.
En 1988, il y a eu un changement de po-
litique. On a lâché les clubs. Aujourd'hui,
nous sommes en train de le payer». Vous
n’irez pas jusqu'à nous dire que le climat
est toujours le même ?
Le retrait de l'Etat a complètement désor-
ganisé le secteur du football. L'Etat s'est
retiré pour réduire les charges sur les so-
ciétés publiques, et il dépense dix fois plus
aujourd'hui, car il a perdu toute l'organisa-
tion et le sérieux que le secteur public a
apporté au sport (organisation, formation,
respect des règlements). Aujourd’hui, le
gaspillage de l'argent public nous vient jus-
tement des sociétés d'Etat qui «inventent»
les salaires à 3 millions de dinars, hors im-
pôts et sécurité sociale.

Nombreux sont les clubs qui accusent
un déficit financier très important, et se
trouvent en fin de saison dans des si-
tuations critiques, quelles explications
donneriez-vous ?
Le déficit dont vous parlez est loin de re-
fléter le déficit réel, car il est reconnu que
des centaines de millions de dettes ne sont
pas enregistrées, notamment celles dues
à l'administration fiscale pour l’IRG due par
les joueurs et la part de cotisations sociales
employeurs et joueurs, qui n'est pas rete-
nue. Les chiffres comptables ne veulent
rien dire dans les bilans actuels pour la
quasi-totalité des clubs.

Les projets sportifs ne sont que sur pa-
pier...
Il n'y a qu'à voir les projets de stades en

constructions. J’ai assisté à une présenta-
tion des maquettes des stades de Baraki
et Douéra en 2004 à la wilaya d’Alger.

La formation, voilà un sujet qui ne cesse
de faire l’objet de débat ?
Vous avez parfaitement raison d’évoquer
dans cette interview cette question de for-
mation. Un palier important, voire même
très important, mais surtout pour les diri-
geants. La compétence dans la gestion est
une denrée très rare dans le football. Seul
un dirigeant compétent peut former un bon
joueur, pas l’inverse.

Diriez-vous que «le sport est-il, ou peut-
il être, selon vous un accessoire et pour-
quoi pas un vecteur de performance pour
l'entreprise ? 
S’il améliore son image, c'est certain. Il faut
travailler pour améliorer l'image du football,
c'est vital. Avec ce qui arrive actuellement
chez nous, problème de corruption, si
c’était en Europe des dizaines de contrats
de sponsoring auraient été résiliés.

En marketing, on place souvent l’entre-
prise au cœur des innovations. Notre
question est simple, pensez-vous que le
joueur d'aujourd'hui peut être un véri-
table acteur de l’innovation dans le
sport ?
Non, on n’a pas appris à nos joueurs à obéir
à des règles de conduites en vue d'améliorer
leur image commerciale, ils ne savent même
pas qu'ils en ont une.

Quelle est votre vision de la consomma-

tion du sport dans les dix ans à venir ?
C'est un champ immense, mais encore il
faut des agences de communications qui
aient l’étoffe de le développer, ce n'est pas
seulement le problème des footballeurs...

Une autre question qui nous tient à cœur,
et que nous envisageons de proposer
lors des prochaines journées du marke-
ting sportif que RH International com-
munication organisera prochainement.
Comment, selon vous, peut-on adapter
le sport aux enjeux économico-média-
tiques, d'une part, et d'autre part, selon
vous, un événement sportif peut-il être
aussi implanté dans notre culture et de-
venir, pourquoi pas, de dimension inter-
nationale ?
C'est un sujet énorme que l'on ne peut pas
traiter sur une question. Ça renvoie
d'ailleurs à la 9e question.

Un mot de la fin pour conclure cette in-
terview ?
Je voudrais vous dire que le vœu de tous
les Algériens est d'assister à une mutation
profonde de notre football, comme celle
qui vient de marquer notre Équipe nationale
de football à qui je renouvelle mes sincères
félicitations pour leur brillante victoire qui
honore tout le pays, et encore merci à vous.

Propos recueillis par H. Hichem

A voir
n BeIN Sport 2  : Ukraine - France (2012) à 19h15
nRMC sport 1  : Manchester City - Arsenal à 20h15

n Mohamed Mecherara, ancien responsable de la Ligue de football. (Photo > D. R.)

Angleterre
Chelsea entame les
discussions avec
Brentford pour
Benrahma  

Italie 

Bennacer, l'un des
joueurs préférés de
Modric

en direct le match à suivre

sport
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Football 
La FAF appelle à la
vigilance et au respect
«strict» du dispositif
sanitaire  

football 

La
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«La compétence dans la gestion est 
une denrée très rare dans le football»

Mohamed Mecherara 
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